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FRANCE LIBRE 
Ceux qui hier soir étaient à J'écou

te pour entendre le discours radiodli
iusé du président du Comité national 
irançais d'Egypte n'ont pas été dé
çus. 

M. de Benoist, dont la réserve plutôt 
b'oide et une o:~pparente indifférence 
ont pu tromper beaucoup de ceux qui 
avaient eu l'occasion de l'approcher 

M. Je Baron LOUIS DE BENOIST 
Président du Comité National 

Fra:~çais d'Egypte 

dans le passé, révèle. à la faveur 
des lourdes responsabilités qu'il a 
'Volontairement asaumées à la tête du 
mouv<'ment de la France libre, des 
qualités éminentes, 

11 a dressé hier un premier el ré
confortant bilan de J' acliorité du Co
mité national. Sobrement, sans acri
moll.Ïe mais aussi sana chaleur in1ili~ 
le, il a évoqué les débuts difficiles 
du mouveme>tt, les défections d'en
thousiastes vite refroidis. puis les 
adhésions nombreuses celles-là de 
« tous ceux que l'acceptation de la 
• do>faite. J'organisation de la orie dana 
• la défaite, la pensée d'une exis-
• tence assujettie aux caprices d·un 
« vainqueur, et de quel vainqueur. 
• révoltaient 1 "· Il a indiqué ensuite 
le rapide essor des forces libératri
ces du unouvel empire» - expression 
heureuse s'il en fut 1 - et rappelé sé
vèrement mais justEment que la Fran
ce n'avait été vaincue que par suite 
de " t:nfériorité du haut commande
" ment, J'insuffisance des chars et 
• des avion3, le mauque de courage 
• des autorités civiles et le défaitis-

me des classes dirigeantes •· (Ju
gement aussi impartial que désinté
ressé de la part de J'Agent supérieur 
du Canal de Suez!). Il a conclu par 
ces propos pleins d'espoir: • Le· plus 
• dur est fait. La marée germaine est 
• arrêtée. L'aube se lève. Elle se lè 

vera radieuse et nous vaincrorw •· 
Ce que M. de Benoist n'a pas dit. 

nous le dirons 1ci au risque de frois-
ser sa modesti~ et celle de ses dé
vou.és collaborateurs qui, dèa le dé
but, malgr& dee obstacles sans nom
bre, en dépit de pressions diverses, 
diplomatiques et privées, ,.· enga
gèrent sans faiblir dans la voie libre
ment choisie. 

Ila avaient, ces patriotes courageux. 
noyau de la grande France de de
main. eux aussi à l'instar de certains 
d'excellentes raisons de se résigner 
de ae cantonner dans une soumission 
commode. 

Ils pouvaient facilement adopter 
une certaine attitude d'indifférence 
hautaine, un peu dans l'esprit de la 
rupture des relations diplomatiques 
ordonnée par les dirigeants de Vi
chy 1 

Ils eusBenl ;:>U même. à la rnamere 
de quelques-uns. in"<'oquer Maurras el 
Daudet el penser •nalionalemenl», 
c:' est-à-dire se permettre à haule voix 
quelques cyniques propos à J'adres
se de la Grande-Bretagne et de ceux 
qui. quoique étrangjlrs. applaudissent 
aux dernièreg victoires sur Hitler et 
Mu .. olini (Intelligf>nti pau ca 1) 

n. ont préfér6. au contraire, re
prendre le combat là où Vichy l'a 
laissé. La •conliance en Hitler•, la 
•loyauté envera le vainqueur», for
mules avilissantes de M. Beaudouin, 
actuel ministre des Affaires Etrangères 
du gouvernement rie Vichy, les a ré
voltés. • Nous prétendons. a dit M. de 
(1: Benojst, avoir la coeur plus ferme. 
~ Wif"'UX accrochP. Certaines servili-
• t~s. certaines lâchet.Ss marquent un 
• peuple à jamais. Nous ne voulons 
« pas de cette délaite morale s'ajou-
• tant èt la défaite matérielle 1 "• 

Paroles de chef. qui marquent bion 
la véritable personnalité du prési
dent du Comité natioual. 

(LIRE LA SUtlE fN PAGE 6) 
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W PJ.\GES '(10 m'lm)' SAMEDI 12 OCTOBRE 1940 DU NOUVEAU EN EXTREME- ORIENT 

LA FERMETÉ DES 
ETATS-UNIS A-T-ELLE 
INTIMIDÉ LE JAPON? 

ÉDITION DlJ CAillE Téléphones 46165 (cinq lignes) 
69245 (cinq lignes7 

Le ministre des Affaires étrangères 
nippon déclare que l'idée d'un conflit 

entre Washington et Tokyo 
«fait hausser les épaules» LA CRISE BALKANIQUE 

..................... ···································································· ........................................................................................ .. Londres, te 11. - (N E.B.) - La 
détermination amérlaalne d'accélérer 
le programme de résistance contre l'a
gression japonai•~ et d'aider ta Chine 
fait entrevoir la possibilité de l'envol 
des un1tés navales américaines à Sin
~apour. 

L'opinion turque 
, 

visees et les • bulgares 

sur Andrinople 
,\nkara, 11. (Havas). Le~ 

journaux repr·ortuiserJt 3\'eC tm vif 
inlérèt les déclarations fn iles par 
\I. Haydar Aktar, .e nouYel am· 
hassadeur de Tunjuie 'l i\Ioscou, 
:111 montent de son départ pour 
\lo~<·ou. lis soulignent w parti
·ulirr IJUP, parlant de ia nece:,sifé 

de res~errer· en~ore 'cs liens an
t'iPHS d'amttié e~btant VJ1tre la 
rurquie et lT.H.S. ·., 1 n raiso11 
dl' la silva! ion aetuellP, l'allllJas
~aù(•nr a dit LJll ' il ·tait persuadé 
!Jll'lltt partagPaiL cetle cunvidiqn 
a \Jo~(·ou. JI a ajouté IJUen effet 
l" lJUlll·ct Hll1l,:~~~ad•Jlll' de l'l.}.H. 
~ .. s. :l _\nknra, M. 'linogr'lùof. 
a1ait CtJiliiiil'llCP u. tral·ttller dan5 
c" sens. Cl'lle ennl i ali lé dans le~ 
relalio11:; lurTo .-rniétitJIJ ·s, dit-il, 
~·~·~prirnr uduellenJrllt •le maintes 
fu\·uns, et il a l'ité rn particulier 
dt·~ anecdotes PlfJJlOrtée · par des 
lu~agt-Ur;; ari'Ï\"allt du Caucase, 
illu>.lr:lJJt la carnaraderie exist<lt!l 
il lu fronti"re entre les armées 
des denx pays. 

Dans la presse turque 
Islanboul, le 11, - (A.S.A.). - La 

campagne menée par la presse bulgare 
au sujet de oee revendications territo
riale~ tait l'objet des commentaires des 
Journaux tu.rc.s. 

mot, une paix qui sauvegarde nos 
droits nationaux et notre honneur. 

Nos frontières nationales souligne
t-il, sont définith·ement tracées et nous 
ne céd•?rons à qu.i que ce soit aucllne 
parcelle de terrain 1 car la. moindre 
partie du territoire est pour nous la 
Mère Patrie. 

Puis, revenant aux prétentions bul
gares. le journal ajoute que les sol
disant droits historiques Invoqués, ne 
•ont en réalité que de simples prétex
tes pour une agression contre le voi
sin. 

En ce qui nous concerne, conclut
Il, la solution de pareils falls, peut
être donnée par la force des a.rmes. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 
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"ILS" DEMENAfiENT 
LES INVALIDES 

Les souvenirs de Napoléon 
transportés à Berchtesgaden 

l~es relations 

anglo -roumaines 
La Maison Blanche, soutenue par la 

majorité de l'opinion publtque, semble 
résolue à faire face aux dangers dont 
les Etats-Unis sont menacés en Extrê
me-Orient. Les nouvelles provenant 
des Etats-Unis prouvent combien l'in
cursion japonaise en Indochine et la 
conclusion du pacte tripartite Inquiè
te l'opinion américaine qui préconise 
de plus en plu.s l'adoption de mesures 
énergiques en Extrême-Orient. 

• • • au point critiqtle 
Londres, 11 (Reuter). - On dé

clare dans les milirux autori!;és à 
Londres CJIJe Sir Reginalrl Hoare 
minist.re de GntnriP-Rretagne à 
Bucarest, a laissé clairement en
tendre au grnéral AntoneRcu qne 
les relations entre la Granrle
Bretagne et la Roumanie ont at
teint un point critique. 

On ajoute que quoique le gtlné
ral Antonescu ait donné l'assn
rnnre au ministre rie Grnnde
Bretagne qu'il n'y avait pas de 
troupes allemflndes en no_umanie, 
an n1oins '1.000 instructeurs et 
technicien" y sont attendus. Tl y 
fl tout lien de croire qne ces hom
me:; seront des militaires, qu'il~ 
a rrh·eront bientôt et que leur 
nomhre sera considérable. 

Londres, le 11. (Reuter). - Plu
sieurs rapports ont été reçus du mi
nistre britannique à Bucarest, apprend 
dans les milieux autorisés de Londres 
!te correspondant diplomatlrqu,e de 
Reuiter. Ces rapports Indiquent que 
le ministre a été reçu par des mem
bres du gouvernement roumain et a 
reçu d'eux certaines Informations qui 
ne peuvent pas être considérées com
me satisfaisantes 

On ne confirme toujours pas à. Lon
dres que les troupes allemandes soient 
entrées en Bulgarie. 

de Grande-Bretagne à Bucarest a
Ynient été retardées. 

Il est crpenda nt possible main
tenant, sur la ha~e d'informations 
rtignes de foi reçues par le gouver
llPrnent britnnnirrne. de décrire ]es 
rtrcnnstancPs dans lesquelles les 
lronpcs allrmandes sont arrivées 
Pu Houmanie. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 
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VOIR EN PAGE 4: 1 

ReYue de (a Presse l 

Cette fermeté a-t-elle été comprise 
à Tokio? Exphqueralt-f'lie le fait que 
la réaction japonaise à. la décision bri
tannique de rouvrir la route de Birma
nie fut jusqu'lei modérée? Car on re
marque bien au..~ EtAts-Unis que la 
tension angto-japonaise demeure, mais 
qu'elle n'e•t pas devenue aussi forte 
que d'aucuns auraient pu l'escomp
ter. 

Telle est l'opinion du correspondan' 
diplomatique du cManchester Guardiao 
qui, en outre, enregistre: cA près la 
conclusion de l'accord, les Japonais 
avaient été enclins à minimiser la 
portée de la mesure en faisant valoir 
que pour nombre de raisons, et no· 
tamment à. cause de la saison des 
pluies, la clOture de la route n'alde
rait pas grandement les Japonais dans 
leur campagne contre la Chine. 

cAujourd'huJ. les milieux japonais 
déclarent que la rouverture de la 

LE RECIT D'UN RESCAPE 

PRISONNIER A BORD 
D/UN CORSAIRE 

ALLEMAND 

route n'affectera. pas sérieusement la. 
campagne contre la Chine .• 

Le correspondant diplomat1que du 
<Manchester Guardian• est1me que le 
moment crucial ne semble pas devoir 
sun en ir ava.nt le 18 octobre, date à 
laquelle le gouvernement britannique 
décidera s'Il doit ou non conseiller aux 
résidents britanniques d'Extrême· 
Orient de regagner la Grande-Bretagne 
s'ils n'ont pas des affaires urgentes 
à régler dans le pays de leur résiden• 
ce. 

( LIRE LA S.UJTE EN PAGE 6) 

DANS UN POSTE 
AVANCE 

DELA SOMALIE 
BRITANNIQUE 

UN liEUTENANT 

BRITANNIQUE 

lUTTA MAlGRf 

SES BlESSURES 
JUSQU'A lA MORT 
Le Roi lui confère 

la Victoria Cross à titre 
posthume 

Londres, Je 11. - (B O.P.). 
S.M. le Roi a approuv·~ l'octroi 
de la Victoria Cross il titre pos
thum~ au lieutenant E.C.T. Wil
son, d• l'East Surrey Regiment, 
détach~ aux M~haristes de Sema-

Le cY<nl S&bah• souligne è. cet égard 
qu'on ignore ex&ctement le but de cet
le campagne. cat· la presae bulgare 
san• dê!inir la moindre précision em
ploie de~ expressions vagues et confu
~~s. 

Or, pareille tentative de ta part de 
la Bulgarie ne lul •era d'aucun profit, 
Car d'un cOté elle aèmera. la. méttance 
chez ses voisins et de l'autre cOté elle 
obligera ces mêmes votalns à. a.vlser à. 
des mesures de sécurité pour assurer, 
le cas échéant, l'intégrité de leur ter
ritoire. 

• D'après des Informations re- • 
+ ç~e., de France, rapporte l'E- •'• 
f _gyptlan Gazette>, les Allemands f. 
•·· seraient en train de déménager • t les souvenirs napoléoniens qui ~ 
~se trouvent notamment aux In- ·~ 
•!• valides et au musée de l'Armée. 1o 

i Certains des objets les plus pré· f 
cieux seraient transférés à. Ber- •.-

l'arrivée des Allemands 
Londres, le 11. - (B.O.P.). -

Les milieux officiels de Londre~'< 
ont montré beaucoup de ré~ene 
ce~ derniers jours au sujrt de la 
situation en Roumanie. La raisnu 
en est comme on l'a déjà expli
qué, q;1e les dépêche~ dn ministre 

Un • marin 
• 

britannique délivré après 
de captivité raconte quatre mois 

ses a ventures 

I: lie, qui, selon les termes du rap
: port officiel, •a combattu jus-

!: qu'au dernier souffle)>. 
: Le lieutenant Wilson comman

i" dalt un poste de mitrailleuses ser
: vi par des soldats somalis dans 
' •lne position-clé de ta Somalie 

Élritanique Les ennemis atta· 
quèrent te poste le 11 août der
nier. Le lieutenant Wilson et ses 
hommes repoussèrent !•attaque et 
ouvrirent le feu sur les troupes 
ennemies qui attaquaient un au ~~:t 
tre poste à portée de ses piè
ces. ~a"lio voùlOir E!'T'Itrf'prendN tet U"l.~ 

polêmlque de presse, relève le quotidien 
eu fa.io~<nt allusion à. certains arttcleo 
qui avaient traité la. question d'Edlr
né, nous dé•lron~ continuer une poil
tique s;ncère, !r&nche et amicale. Nous 
ne pouvon• tolérer ni admettre la 
moindre revendJcation bulgare sur E
dlrné Nous aimons certes, la paix, 
mft.ls ·une paix dans le vrai sens du 
'\1\1\1\'\1\.1'\A<\'\"-'\'\1\1'\I\f\I\I\.I'V\N\1\1\~"' 

3 milliards de livres 
sterling ! 

Londres, 11. - (Henter). - Il 
Pst possible que le budget national 
dp gtlPrre de Ill Grllnde-Hretogne 
pour l'année financière en couçs 
attP'gne Je formid~ hle total . de 
::!.000 Illillions de livres sterling. 
1.700 m11lions dt> livres sterling ont 
rlfojù étP approuvés par le Parle
ment et l'on sttppo~e (]ne le 
riPrtliPr crédit de 1.000 millions, 
voté en juillet, a élé dfljà dépensé 
étant donné que lPs clPpensPs na
tionaii'H de guerre s'élhent a près 
1iP huit millions de tines sterling 
par jonr. 

On rlemandPra a.n ParlPmPnt 
rlnns lP proche avPnir d'approuvPr 
tm a nt re grand crrrlit. En temps 
rlP guerre on np prfSsen1e fl<'IS dPs 
fi val ua fions r!Pta illéPs tottcha nt ]Ps 
drlpPnsrs rit> guerre Pt l'on dPman
dr simplemPnt au Parlement de 
signer un rhèqtte en blanc; on s'at
tl'nd toutPfois à r.e que le Chance
lier dP l'E('hiqniPr Mit en mesnre 
rlr rlon11rr A la Chamhrr drs Com
nlllllPS des détails rornplrlmentairPs 
ct r!Ps chirrrPs sur !"effort de guer
l'P. d<' la Crandr-Br·rtngne. 
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URE DEMAIN DANS 
~~LA BOURSE 
EGYPTIENNE" 
Nos derni~res infor·mations de la nuit 

L'actualité politique, sociale locale 
et internationale 

F:u pag~ 1: 
- l•'rance-Granùe-Bretn.gne-AIIema

gu~ · L~s cconstant<S> de la. dl· 
plo n'latte française, par • • • 

- Caricature de Juan Sintès. 
En page 3: 

- Les trésors lltléralres de l'Egyp
le 'ont bien gardés, par H.A. 

En pagn 4: 
LITTERATURE., 

TE. URS. 
ET LITTERA· 

LA A EVU E. DE. LA PRESSE. 
Io:n po.gc 5: 

- Leg deux Evangiles: « Bravo 
Monsieur le Curé •· par M.P. DE 
LA VALETTE, 

- L•' Slnal. terre de miracle par 
Mme- JOSEE !:!EKALY. ' 

F.n 1>"-.!!:e 6: 
LA PAGE DE LA FEMME, 
LA ViE SPORTIVE, 

Page 5 

chtesgaden. .~ 
~ ~ 
•:•--..•!• .. •: .... + ..... : • .._..~ ....... ~ .. .: ..... : ....... ,. ...... ,..... .. : ... 

TOBROUK ET BENG AZI 
ONT ÉTÉ E NOU EAU 

BOMBA DÉS PAR LA R.A.F. 
LE CAIRE, 11. - (Reuter). -

Le quartier-général de la Royal 
Air Force dans Je Moyen-Orient 
communique aujourd'hui : 

cD' importants objectifs militaires à. 
Benghazi ont été a.ttaqués la. nuit der
nière par des bombard;~rs de la R.A. 
].,, Plusieurs attaques furent menées. 
A la suite de la première. un grand 
ln<!endle éclata dans les entrepOts des 
quais et Il était encore visible des 
avions après que ceux-ci eurent par
couru 50 kilomètres sur le chemin du 
retour. Les avions qui menèrent de 
nouvelles attaques trois heures plus 
tard furent guidés vers leur cible par 
l'incendie des entrepôts qui faisait en-

core rage. Trots na.vlres dans le port 
reçurent des coups directs et d'autres 
bombes tombèrent sur les chantiers 
navals. 

«Un autre raid fut exécuté sur le 
port de Tobrouk. Des na.vires y furent 
endommagés, mais l'étendue d'es dom
mages n'a pu encore être établie 

«Nos bombardiers ont attq.qué Assah, 
en Erythrée. L'extrémité du mOle 
prlnclpa.• fut mtse en !eu et les bâ
timents du port subirent des dégâts. 
Des véhicules de transport sur la rou
te Desslé-Assab furent mitraillés et 
endommagés. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

POUR L'ARMEE BRITANNIQUE D'EGYPTE 

.,... 

------Lnnrlr·e~. 11. - (~.E.B .). - Les 
pirates allemands qu1 opèrent e~ 
ltautP mer contre les na\'Jres bl'l· 
tannique et alliés transgressent 
toutes les règles du droit des gens 
et ont recours à n'imJ;Orte quel 
stratagème. Un exemple frappant 
en est donné par le récit des res
capés du teanter anglais « L~axbyu 
qu', torpillé le 24 a\Til c!ern1er yar 
un de ces pirates dans 1 Atlanl1que 
ne débarquèrent que samedi der
nier dans un port nord de la Grau
Je-Bretagne. 

Le capitaine du " Haxby " et ses 
2::1 hommes d'équipages errèrent 
pendant pins de quatre mois sur 
l'Océan comme prisonniers dans 
des conditiolJS lamentables. Il fu
rrnt transférés du na1·ire allemand 
;, bord d'un bateau norvégien cap
turé lui anssi par ['ennemi. Ils fu
rent enfin délivrés par un sous
marin anglais qui, surgissant au 
targe elu Cap Finistere, somm~ l'en
nellli de stopper, et rondutslt ses 
compatriotes à Gibraltar. 

J.cs re~capég rf/con tèrent alors 
Ir· ur od,,·s,ée. Le na Yi re-pirate, pour 

mieux sr caiJioufler, dressait une 
cheminée à téléscope de temps à 
autre et changeait à chaque iustant 
de nom et de pavillon. 

L'un des rescapés, marin écos
sai qui faisait son premier voya
g-e en mer quand il fut capturé, dé
clara : " Le matin du 2i avril, a
Jars que nous vog'uions ver le gol
fe dn ~lexique, nous vîmes fi ppara i 
tre un bateau-pirate qui nous som
ma de mettre en panne. Nous re
fusâmes. Alors les Allemands dé
masquèrent leurs canons ct tirè
rent sur nous. 

" Un premier obus tua notre ca
nonnier. Des coups successifs fra
cassèrent notre pont et nos canons. 
Précipités à la mer, nous nous 
aggripà'Tles aux épaves, et c'e. t 
alors seulement que les ennemis 
lancèrent leurs canot.s et nous pri· 
rent à leur bord. 

" Le bateau-pirate était lon~~: et 
d'aspect très sale. Pendant deux 
mois, nous ~· fümes captifs. 

" Le pirate se tenait constam
ment loin des lignes de navigat'on 
frtlquenté!'s, si bien que penda11t 
tout re tf•mps, il ne rencontra qu'un 
norvégi!'n. Ce bâtiment de commer
Cf' fut capturé et l'on nous trans
féra à son bord. Ce furent d~ux 
autres mois de navigation pendant 
lesquels le pi.rate vogua furtive
ment en direction des terres al~e
mandes. 

{ LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

11 Infligea de telles pertes il 
l'ennemi que celui-ci décida de 
mettre ses mitrailleuses hors 
d'action et amena pour cela des 
canons ~ moins de 700 mètres 
et tin; plusteurs obus à travers 
les embrasures du poste. Ces 
obus éclatèrent à l'Interieur tlu 
poste, blessant grièvement le 
lteutenant Wilson à !'~paute droi
te et à l'oeil gauche. Plusieurs 
de ses hommes furent mis hors 
de combat. Les explosions a
vaient démoli tes affûts des mi
trailleuses. Le lieutenant Wil
~·on les répara, les replaça et, 
sans se soucier de ses blessures. 
poursuivit ta lutte. Son sous-of
ficier somali fut tué à ses ca
tés. 

Ceci ne fut que le début de ta , 
défense hérolque du !leut. Wil- : 
son. 

Le 12 aoOt et le 14. les enne 
mis continuèrent à concentrer le 
tiJ' de leurs pièces d 'artillerie sur 
~ mltrail'euses. Il conti nul' 
malgré ses blessures â tirer et; 
ce n'est que le 15 août, que deux; 
de ses mitrailleuses furent dé-~: 
chiquetees par les explosions. :1 

A ce moment Wilson souffrait: 
d,une crise de malaria qui s'a-~: 
joutait à ses blessures. tt tint: 
son poste et continua l'action. :1 

Finalement, l'ennemi s'empara du: 
poste à 5 h. du soir, le 15 aoat. : 
alors que le lieut. Wilson, reS· ' 
té le dernier survivant, venait : 
d'èlre tué ; 

APRES DAKAR . ET L'INDOCHINE FRANÇAISE 

LA GUYANE FRA ÇAI E 
en butte aux convoitis 

allemandes 
Le quartier général de la France libre révèle 
de nouvelles manoeuvres de l'Axe pour 

morceler l'Empire français. 

Le Quartier Général de la France libre a d~nonce h.er à la radio 
de noU\·eltes menaces de l'Axe contt•e l'Empire français. Vote! les termes de 
cette communication: 

Le.- visée• allemandes sur l'Empire fran~<ts ~·etendent désnrmals non 
•eutement Il. l'Afrique et à t'Asie, mals à l'Amérique elle-m~mc. Il ne suff1t 
pa~ à H1t1er que le gouverneur Bo1sson introdul~c il Dakar, capitale de 
notre A O.F .. le crâne rasé du docteur Koubbé. 

Il ne suffit pas à Hitler qu'une mission allemande ait pr(>cédé dans 
Hanoi, cap1tale de notre Tonkin, les troupes de l'agresseur japonata. Non. 
C'est sur toutes les terres fécondées par le labeur et par le sang français 
qu'Il prétend avec l'alde des hommes de Vichy planter :a croi: gammée ' 

Et c'est vers notre Guyane, qu'il tourne aujourd'hui ses convoitises pour 
Y Installer tout ensemble un foyer d'intl"iguf' en Am~rique tlu Sud et une 
base d'cp~rations contre l'Amérique du Nord. • 

Depuis le 28 Septembre, un avloo françato venant de ta Martinique ••t 
mouillE dans le pert de Cayenne. Son •rrlv,e, nous en avons la pr,.uv~ 
devait colnclder avec celle d'une mis sion allemande, encore un~ ~n prov~~ 
nance du Brhil ' 

Le l<' ((' romplrl du di~l·ouJ·~ dt IH. 
T.a pr?•~n<·P dun grnnpe Important a'Ailemanil• a ét/o reronnn 1\ tn 

frontit.,rt1 lu·t"·silif'lllW (j, .. ~ui·Jn:lrn. DPv:tnl l'h11tnhwn~·P du dang:1•r. torwlion
nnln•s f'l ~oldAt~ ont m:t.nift.~!-'lt'' lrur JnqiiJtludc l•t. lf"Hr indi,L:'nrt.tl 'l, En te 
p<Hl~<'. lf's hnm.tnl"!i ~f" Vichy _ont fait d1 <'SR~r une lis tf' d(_• plo~ r'rlplwn~ t 
marquer leur mtcnt1on de deporter les patriotes à l'Ile du Ditthlc. au:\. Frnuçni:-. liJH"rt> d'Orient D" granJ~s quantit<'s de tanks, de cernons ct d'a>llrcs armes arrivant chaque jour en Eqypl<:>. 

On voit, ci-dessus, sur les quais <:ill débarquement. une rangée d9 ca11ons et une coÙcclion do chars 
blindée. (Photo BOVRSEJ ( LllŒ LA SUITE EN PAGE 6) 
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IL Y A 25 ANS 

l'AUTRE GUERRE .•. 
---On liwil rions ,, /.r1 Rnr1rsr f;a1f11· 

/i~1111r' » du JO Oc/fllll'r' J!l1~1 : 
t AtheiJr':<. - \l. Zni1n is, 11011· 

\t:!l\1 l'n'~ideut du < nnsr'l, ar:!PriR
)'(' à ln ChRnlhrc que la (,r/>cr gnr· 
iern. un, nrti\rfliilf' ~nnrr, cl sui 
\t'fi at iP.ni .n•mcnt l'r\·olnlion rl!lns 
le I3!1lk<J11S. :'11. \ rnizrlOl', Prrsi
l1f' 1l till COIJsPil d i>nti:-s inunnirr, H 

cl 'lllrrlltr,.; ljll i' l':Jgrandissrmrnt r)p 

i:1 llul g-:H ie t·st 1111e III PJHJce pour, 
la 1 ~rt"•r·p 

\ llir>nr~. - Lrs H11'gRrrs 1111t 
;dt '<l"~' Ir;; ~HliPs il l.:trihogatP. 

nnll)(', - ( 'Il ('(1J11111111lique :1 Il 

nntl<'<' qnr t'l'llllf'Jlli apr/>~ IJIH' Jour
tir prr·pnr:J'Inn d'artillr>r7f> a fltta
qur r>n rliffPri'nl~ pniul~, en force 
··ou tdr•r:J bir s11r ]l' frnnt. clr l' hn11 
zo, m.us il fl t'lé pllrlnnt refoulé 
all'l' tlr~ perles tri•s s61·è>res. 

LES BALEINES 
Dans le répet·lnire des plaisanteries 

populatre~. les baleines ont la répu
tation d'l!trc extrêmement gaies. 

Est-cc pour .·c l'llcontel' des hlstolrP.s 
pour rire qu.'ellf'h ~c sont réunies en 
assez grand nomhre pour empeche•· les 
paquebots de passer ct les obliger à 
faire un long dNour? 

C est cc que d1scn des voyageurs 'lUi 
,-:ennent de déharquN' à Portland. Leur 
bateau a l'encontré ùes bandes si nom~ 
brctŒeS de haleines que ces bètes vü· 
1Unlin€'ll~C'h etaient, t;J l'on peut dire, 
mal:resses ùC I·Océ" n. 

JI n'y a,·a it 'l!l'à aller plus loin cher
cher un passaf:O ou elles ne tinssent 
pas cong1·ès. 

••••••••••••••••a•••••••• •••••••••••••••••• 
.......................... 
PLUS DE LAMES, PLUS DE SAVON, 
PLUS D'EAU, vous ne vous couperez 
plus avec le nouveau rasoir électrique 

à sec «REMING TON» 

Tôt ou tarù ,-ou;, y vtendrez, à vous 
ra"cr électriquement. Pourquoi alors 
n'achetez-vous pab le ra l ir électrique 
Rr;l\n. 'GTON .u:jc.urr1'hui? C'est le 
m lieur et il pM;ède de n>Ulllples 
avantnges que tc& autrPs n'o"t pas. Il 
f•mctwnne RUI' nov-220\", AC/ DC. Il 
ex1ste un modêic Rpé·cinl pour batteries 

de Sv, 
S~n prix n'eM que de P.T. 400, complet 

avec sac et brosse. 

D~mand~z le. prospectus 
=tu x Etabh:-:sements: 

ROBE'1TS. HUOHES & Co. Ltd. 
Le Cairi"-Aiexandrie 

Mal•..,n « RIVOLI » 
\..e Caire-Alexandrie 

E. BAROUK 
B.P. 146-Port·Sald. 

~••••••o•e .. ç~••••••••••• ·········!"········· ........................ . 

Plus 11u11.~ 111111 .~P' ,z w1 
stylo "Sturlll" et plus 
uuus apprecierez ses 
qua 11 tes pur{(li le$ fJOII r 
l'écnlure et lrs llO/Il

breux ouo11tagvs ex
clu.~l{s qu1 l'ont re11tlll 
cNebre rl1111s le moociCJ 
e/1//Cr: aii!M, pw· e
.'W'Il)!JI!',::W plume en nr 
/.J Cl .~ . et lt• W!JUCiiOil rie 
sf-curité qui empeche 
l'encre rie couler. 

Il existe un "Swan" pour chaque 
poche, el une plume pour c:haque 

genre d'écriture. 

Chez tous les libraires et bijoutier> . 
Fabriquë en Grande· Bretagne par 
Mabie, Todd & Co., Ltd ., Londres, W 1. 

-liJWbl11&JJMUGf#iiZ6il 
S.S. ME. 8. l> 

·························· ................. . 

X INSTITUT ) 
DE CULTURE 
PHYSIQUE ET 
DE MASSAGE 

~our 1 Hommes et Dames 
PROFESSEUR 

ABOU SÉRIÉE ~ 
4, Mldan Suorh ·Tél. 46779 

A COUR _ ET LA VILLE 
Moustaha el Sadek b('y, sous-se

crétaire d'Etat aux Finances pour 
les affaires cotonnières, est complè. 
tement rétabli et a repris ses fonc
tions. 

La Ville 

Le Parlement 

S.E. Mahmoud bey Khalll, prési
dent du Sénat, rentre ce soir d'Ale
xandrie où JI a passé quelques se
maines. 

Vécèa 
La Cour 

1 

Nous apprenons que le Dr. Soli- _ . • 
_ man Azmy pacha a été nommé do- Me José Caneri et 11c.s enfants, 

yen de la Faculté de Médecine. 1 Suivant ries nouvelles parvenues . _ - __ . _ 

1 

Jean et Claude, 
au Caire S .A. l'ex -Khéd ive a quitté 1 l3icn qut: n ayant . pas eu le plus Mme Vve Pletre Caner! et sa !Ille 
V1chy en route pour Lausanne où il grand nombre de votx aux élections, Josette, 
va. rendre visite à sa soeur S.A. la Je nouveau doyen fut nommé par le Le Dr. Adrien Miéville el famille, 
Princesse Nlmet Kemal el Dinc. ministre de l'Instruction Publlque, le Dr. Robert Ml~vllle et famille, 

Son Altesse a rencontré à Genève ëtant donné qu'il est l'un des pra- Mme. et M. Ad•ien Orlandl, Mme et 
S.A. 1 • Agha Khan. tic! ens les plus connus d'Egypte. M. Charles Lard et et famille, Made-

moiselle Lucy Mlévllle, de Lausanne, 
Mme et Je Professeur René Mau

nier , Mme S imone Caneri et ses en. 
fants, M. Albert Cancri, 

S.A. Ir Prlnc•c Toussotm a accordé 
un demi mols de gratification aux 
fonctionnaires de sa dalra ct de ses 
tcfttches et une gratification de dix 
piastres aux fellahs pauvres vivant 
dans ses dom a in es. 

Les ministères 

S.E. Hassan Sabty pacha, prési· 
dent ctu Conseil, a reçu hier soir chez 
tul S.E. Str Miles Lampson, ambas
sadeur de Grande Bretagne el le gé
néral Sir H. M. Wilson, commandant 
en chrf des forces britanniques en 
Eg~·pte 

Le Président a ensuite reçu S.E. 
M Chevki Ahlan, ministre de Tur
quie au Caire. 

Le Président. du Conseil s'est plus 
ta• ù rendu chez Labib Attia pacha, 
vice-président de la Cour de Gassa
t .on et a laissé sa carte chez LL.AA. 
les Princes Mohamed Abdel Moneim 
et Youssef Kama! ainsi que chez le 
Chérif Abdalla, le fél'ilt Aly Fahmi 
pacha, Mohmed Safouat pacha ct 
El Sayect Abele! Hamid el Bannane. 

Le Dr. Soliman Azmy pacha va 
consacrer tout son temps à la Fa
culté de Mérlcci nc. 

On apprend d'autre part que le ml 
nistère de l'Instruction Publique a 
l'intention de nommer Tewfik el 
H efnaoui bey comme doyen de ta 
Faculté d'Agriculture. Hcfnaoui bey 
occupa ce poste durant de nombreu. 
ses années avant de devenir minis
tre de l'Agriculture dans le Cabinet 
Aly Maher pacha. 

{• 4\:• ·~ 
S .E Ismall Sedl<y 

président du Conseil, 
pour Alexandrie. 

pacha, ancien 
est parti hier 

La cérémonie du mariage de S .A . 
l'Emir Nayef avec la Princesse Ot
tomane Mahramah aura lieu à Am
man après les fétes du Bairam. 

Les représentants de l'Emir signè
rent au Caire le contrat de mariage, 
mais la cérémonie proprement c(ltc 
aura lieu à Amman. 

Les Famlllcs Antonin!, Allet, de 
Suzzoni, de Pemttl , 

Ont la douleur de vous faire part 
de la perte qu'ils viennent d'éprou
ver en la personne de: 

MADAME .JOSE CANER!, 
nee Felicia Miév111e 

décédée au Caire, dans la paix de 
llieu, ce Venr!redi 11 Octobre 194.0, 
à 21 heures 15. 

Le cortège partira du domicile 
mortuaire sis au 13 de la rue el 
Nemr. ce Samedi 12 Octobre 1940, 
~ 16 heures. 

L'absoute sera donnée à la chape!
!.: du Cimetière Latin de Terre Sain
le, au Vieux-Caire. à 16 heures 30. 

!Le présent avis annule celui paru 
dans le "Journal d'Egypte" d'e ce 
jour et tient Jleu de faire part). 

•!• i~ .;. 
A l'occasion de cette perte cruelle , 

"La Bourse Egyptienne" présente à 
Me José Caner!, directeur-proprié
taire de "I'Egypte Nouvelle" ses con. 
doléances émues. 

MALTA RELIEF 
FOND 

(Fonds de secours 
de MalteJ 

Nous publions c:-après la ~ocondc 
liste des souscriptions au cMalla Re
lier Fund» qui .-élè,·o à L.E. 8 3.~70 
mmH. Un10 somme ùe L.K GOO a ét6 
transmise télégi:lphiquPment le ler oc
tobre à S.E. le gouverneur r;lc Mnlte, 
g-énérai Sir 'èhartes Bonham-Cartcr, 
qui en a acctné 1écepth1n avec g-ra
litudc. Un seconJ envoi de L.E. 500 se
t a télégraphié aussi tOt que le niveau 
de L.E. 1000 ser:~. ,,ttelnl. La liHte pu
bli6c aujourd'hui ne cnmpi'cnd pas les 
donation~ sou~erllC's sur de~ listet-ï qui 
ROllL actuellement en circula !ion el qui 
n'ont pas encor~'! été complétécM. 

Malgr~ les donations g-én(:t·euRcs qul 
~ont ;·ccu?illics avec recm1nais~unce 

par le Malta Relief Fund Commillce>, 
des fonds plu~ important:-; encnrc xonl 
requis d'urg-ence afin dC" pourvoir aux 
besoins des victimes clc~ raids aériens 
su•· Malte, dont la plupnrt sont de 
pAuvres gens llUi onl lJe:-;oin d'hahil· 
lcments. de nourriture cl de lol':ls, 
ainsi quo de ceux qui ont dû être éva
cués. 

SECOI\JDE LISTE 
DES SOUSCRIPTIONS 

:M'tlto'SC Club, Porl·Saiù L.E. 160, An· 
glo-Amorican Nt le & Tou,·l•t Co, Le 
Can·e âO, Sir dcnry Barl<.cr 25, }.1. 

.R!Jbert o. Diacono 25, 'l'he Mr:Jtcse per
sonnel Royat Air Force Dépôt, Abu
ltir (3ème contribution) 18, M. ct Mme 
K.P. Birlcy 10, 'l'he l\laltese pet·scn
nel Royal Ah· Force Dépôt, Aboult.r 
(2è;ne contribution) 6c10, Mohamcù Aly 
bey Soudan 6, ::vL .Picnc de Bono 5, 
M A. Sloclt <_;ivan ;:,, .M. Eliul 5, M. 
Effi. D. Cassar 5,050, Pcr::;on. Englisb 
(:oaling Comptmy ·l,.J70, M. J.H. Cultl
nane a, M. s. Hili :l,ïOO, :.\1. Géo. Mi
calef 2, Dr. M.J. Paris (2i•me dona
tion) 2, Major N. Charlton 2, M. H. 

Le Dr. Salch Hamdi bey a été 
nonuné directeur du nouveau dépar. 
lement quarantenaile que vient de 
créer Je ministère de l'Hygiène. 

--=~~~~~!!!"'--~~~~~~~~~~~~~!!'!!~~!!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!! Broatch 2, M. O. Demarco 2, JvL Victor · ------- !! E. Bul1a!'iar 2, Ill. l'.J . .IJ;.P. Baldacchi-

..... ·:· ·=· 
S.E. Hussein Heykal pacha , mi

ni.~ trc de l'Instruction Publ ique, qul 
est parti hier pour Alexandrie, a vi
sité ce matin les écoles en vue de 
sc rcnùre compte des mesures pri
ses pour la protection des élcvcs con
tre les raiùs aériens. 

AU CAIRE 

Une station 
supplémentaire 

La station 
égyptienne 

sur ondes courtes 

no 2, M. A. Eynaud 1,150, .M. J. Hossi 
1,150, M. M. Chctcult 1,500, :Major !{ 

G. Gayor Andcr"on bey, 1, M. J•Jhn 
Raid, 1, M. B.S. Summcr 1, M. ling 
Moustapha el Zamek 1, M. Victor Az
zopardl 1, M. Albert F. Bo1·g 1, l\1. A. 
Bu•uttl: 1, M. Hemy Camlllerl 1, Al. 
Joseph Patiniolt 1, M. Alfred Samut 1, 
M. Ores te Borg 1, hl. G. Tant! 1, M. 
Edward Baldacchlno 1, M. J. Arduino 
1, M. KA. Rossi 1, M. A. Sallba 1, IvL 
J.B. Vetla 1, M. Jos. A. Bcnnici 1, 

Le ministre sera de retour au 
Caire lundi prochain. 

Les auditeurs orientaux se M. E.c. 'l'es ta 1, M. J. Borda 1, M. 
.-.-o- George..; E. 1\-Ia.\-rOnlatis 1, ~r. H.:::). 

~e filtrage de l'eau 
Le Caire est une ville d ' un mil- plaignent de sa faiblesse J{lng 1, Rais l<amel Hamza 1, Salù 

li0n et d emi d'habitant3 qui lle Mohamed Nagga,· 1, :M. Salvino Far-
è 1 , rugla P.'l'. 50, J\>1. William 'l'hak• 50, 

JIL'~s le qu une usine de filtrage de Tous les soirs, l'E.S.B. émet sur M. s.E. cosl<ie•·y 50, M. s. Attarcl 50, 

DES INSTRUMENTS 

MfOICAUX 

DISPARAISSENT 

DES lABORATOIRES 

D'tl TORR 

l' eau potable. i. par suite d es cir- cndes courtes, pendant deux heu- M. T . scerrl 50, M. A. con•iglls 50, M. 
constances présentes, cette usine res, des programmes arabes à. l'ad- w. Denny 50, ...vr. w. Busuttil 50, M. 
\Ollail à cesser tout traYail. Le drrs e des pays orientaux. Ces é- A.V. Mag•·l 50, M. Eme•L c. Baldac
Cnire serait aussitôt privé d'eau missiCins ont Né suivies aYec atten- chlno 50, M. o. Barbara 50, M. Salv. 
pntahle. Les gens boiraient alors tion en Palestine, on Syrie, en Xuereb 50, :M. J.A. Gat·cla 50, M. A. 
Ù 1 fît · · \[ h · · Vella 50, M. John B. Pavia 50, M. G. e eau non- 1 ree ce <Ill! expose- lntk et jusqu ' en. g ant5tan, ma1s scerri w. M. André J. Muschos 50 , M. 
rnit la santé publique à de gra\·cs n'ont pas donné les résnltats es- Zaki ."1:al<ary 50, M. A. Abcla 50, M. 1!;, 

~angers. On a pensé, JlCilll' pal lier COlllplés, s. Elarab 50. Mlle .Malaka Hamza 50, 
a cc gra\·e dange r, installer des L dé .1 é . t'e d Té M. Em. Alexakis 50, M. s. ::!atiba 30, 
filtres secondaires dans chaque 1 e pat e~nent g) P 1 n es · 111. E. Amato 30, M. c. V ella 30, M. A. 
<]uarlicr. légraphes et Téléphones .a reç,u un Azzopard! 30, M. tiuid Ait ao, M. R. 

Cette idée est actuellement à gril nd ll(llllbre d e lettl P.s d audt- Abela 30, M. a~cr;;e Att.a 30, M. M. 
l'c;lt·ùe. Eu attendant qu'elle soit teurs. de ces pAys sc platgn~nt de Cefai Jù, !Il. ,;.·ouad Hamzu 30, M. M.K 
mise au point le ministère de3 la f~tl.Jie;se de 1~ station ég.) pt1en- Fnnug•~t 25, :M. John Spiteri 25, M.· 
! ra1·a 11x publ!'cs ,~ c'!~ atltOt'J·~e· He ,a_ onde col!ltcs. , Eugène Benac ~5. M. M. Rahmy 25, 

" " ~ L 1· 1 é 1 0 de d ] M. Carm. Roslso:atc 25, .!>Ille Awatlr 
d'insta ll er, une nOUI'elJe usiue de 1 !.gyp e, m et ur n e a Han12a 25. Mlle Malaka Husaein Ham-
filtrage pour suppléer aux be- l\Iar~oni quelle l~ue pendant deux za 25, M. Rich,.,rd Naponelli 20, AL 
H•ins ete la capitale en eau pnta- he1l1 es chaque soir. . Arman<! Carich JO, M. C.J. Sp1tcri 20. 
ble le joUI' où J'usin e principale Des ms~res s~ront pnses pour M. R.E. Aquillna 20, M . J. de Giorgio 

0 l 
1 

cesserait de fonctionner. ~llgt~1CI.1lcr la fOICe ct la netteté de 20, M. w. CunchP. 20, M. J. Azzopardi 
n pense q.ue que ques-uns Ce denllct· prCI.J.ct sera s'il est l ém1sswn. 20, M. A. Feilla 20, M. oscar Diaco-
d If 1 , , , no 20, M. J .C. Borg 20, M. E.N. Ou-

es ma aiteUrS re egues d é~init.i i'Clllent .tpprOU\ é, mis à mow 20. M. I F:~.ssilis 20 M. A. :Mamo 

dans la localité ont dû exec u tiO n aYcc la ]Jlus graude cé- u "' l 20, M. E. DUI·ar:te 20, M:. B. zammlt 
lt>nté. n proces con re 20, M. F . Velta 20, M . E. 'l'abonc l!O. 

les emporter L es crédits nécessaires s 'élèvent :M. NA. Scop~lills 20, M. s. scerri 20, 
il L.E. :10.000. le syndl•cat des 2M0. ~-f AMbcla 20, lit. P .J. B::tldacchino , •• . ohamed Ati 20, M. Peter ~fa-

Il e~t fies malfaiteurs eu qui kary 20, M. J. Chevulicr 20, Mlle Soud 
l 'e~prit malefique est i puis~an.- AU DESERT DE L ' OUEST Hamza 20, M ca1m. l!tlrrugia 15, 
tnellt ancré qu'ils lronYent mo:--en, • 't' Mlle Eglal El Zcld! 15, M. J. Spitert 
même en prisun, de r.ommettre un SOCle es 10, M. F. Camilter: 10, M. E. Ro~slnt 
lal"'ill. D 10, M. A. Sccrrl 10, M. S. Casslngena 

Pnrtés, de par leurs in;;tincts eux actes d' es contre 10, M . J. Felice 10, :\I. L. Ab3la 10, :.\I. 
Cl'iiiJillels lll t'litC'S à l 'exéc UiiOII assuranc A. Camilleri 10, .M. G. Agius 10, M. U. 

Pace liJ. M. C. Pi•uni 10, M. C. (..;aue! 
d'tm ade d r·l ictuenx, ntême Il' 10, M. D. Cnmillcri lO, M. F. Me•·ci,• · 
plus iu~igniftant, lJ0l11'\'Ll !]!l'il he'roi .. ques 1 ·n end.leS Ca 10, M. G. Pace 10, M. G. Pisuni 10 
lenr )ii'OCUI'C cette " petite SCIISa- es 1 c M. L, de Ginrgio 10, :.\I. G. PHailn 10, 
tion "sun;; larjliCIIC ln. \'ie n'a au- M. L . Sclberras 10, M. Ch. Andt·•opou· 
c\11, attrait p1lll' •:l!X, ih: se 1110- Jo• 10, M. G. MasHa 10. Total L.B. 
qllf'nt dr tnutes ll'S tliffiCtlltés Pt -..o- 'Nous recerons la lett1·e suit,rmle: 3H5,270 mms. Total précédent: L .E 
d<'•tl:J i ~ncJJt lie ~·entùurcr dr;; Jllus L ondres, 11. ( . . ui\hramn). Monsieur le Rédacteur en chef, 188,600 mm a. 'l'ota! géncral: LE. 

" L' J' 1 883,870 mms. 
i• lc·Jllenta ires ntP~llt'·'S '1 ·· prudrn- agence ' eu e r reçoit une dé· Dans te No. 250 de votre estimê jour· 
cc. :'oli ~ax , .nu pire, si \'Ol lS \'nuiez , pèche Je son correspn11dant a'u nal du 10 octobre crt. (page 2), sous 
ils snnt cnntplè!l.>lll•'nt indiffé:·rH!'l Caire Big-Halant l'hér0isn1e d ' un le titre c Avec l'autort•:lt ;on du Sé-
'fll:lllll nnx li eux d r lrnr« exp loits, c hef de gare égypti en el d ' un pas- questr.n, vous avez publié que: 

1 V\. "\1\1\1\1\1\1\ l\ 1\1\ 'W\.tV\N\1\JV\1 \.1\1\1\ "\J\1\ "" \ \ \""' \ \ i\, 

Avis de vente inssi'JI'·J·l~ lrs mieux Jll'lll é!.!és con· teur anglican au cours de deux at- . t t · • ·- c M. Adol phe Pardo, represe:n an 
lrr fL'•ll'S COIJ\'nitisP.;. I~HJ11CS .aérienne ilalicllllCS dans c d'une Société ltllllenne d'assurances enche'res 

f:p sont, r•OJIIIIIP 011 ]p<; l]~<:i~lle le désert OCCicien!aJ. c contre les mcendles a été autorisé aux 
dn 11 « ]es conrs de justicr, les yo- Y•1id les fuil6 tels qu'un officier • par :;.E. Néguib El Gharabll pacha, 

publiques 
!l'Ill'"' cou criminels ltalii ucls. La IJrilannique en co11gé au Caire les c séquestre de 10. Société, à ass>gner 
r f.c ic!h c est la princip::tlc cnracté- a relatés au corre::>pondant de Reu- c en justice le !>yndleat international 

1 ter c des Sociétés d'assurances contre les 
ristiqn e cie leur ll<Jliii'C troll llC : c lncendl~s du fait de la radiation de 
<Jni a-."it, cl :n is tc dnn1nine dtt mal, Au cours d'un raiù aérien, le3 · é 1 1 c ta compagnie Italienne en question 
plus :-;olt\ eut par r(•flex•·, <ju'u\'eC C at de~ JO illhe et des shrap- c de la liste de• membres du syndicat 
Je ::>clllitucnt du cnu,;,·i;ut. llells venaient s'abattre sur le • en ro.l son des circonstances actuel-

-;. ·:~ •:• qua_i d'une gare. L e chef de gare, c les •. 
Le lazurct, 011 Ill !'ait, relèYè de aule de tlcux as8islants, sc précipi- Je tiens à préciser que je n'al ja-

l'acln1ini-tratiun ùu Lon,eil rJua· ta a!ors ur la \oi e ct à e ux trois mals autorisé )1. Pardo à prendre une 
rnl!lcnnirc ct c!>t , l estill~ il J'rxu- )1<1\Js~èrent tleux wu gnns de muni- telle Initiative qu~ j'Ignorais complè-
lllen llwdic;tl et :'t l'I"'"'IÎtuli~n!ion t10n ct ùc matières e xplo~i\' l'S à 1111 tcm ent jusqu'à •a publication de votre 

• lt'ntl ,'· t'tt', Ln, '<llllO J'l.l és lllt· l'll''l.l'e susdit article. o'\CII ncllc dPs p'.lcrw~ ·.tux Lieux • ~ ·~ u 

Suint-; de l'lslaitl. hritaunir]li<.'S auraient Îl!Yité les au- D'après les renseignements qui m'ont 
l( 'te' é, t' l' ù été !ournls par M. Pardo, sur ma de-On " a con,t.atp ],1 cli>tmri!inn •n s S' [l JCJJncs c accor er une • f é mll.nde, après la publication de l'article 

J.'un grand 110111hr~ d'ii,~lrun,ents Clt'le l' campeuse au courageux précité, n s·ag!t d'une action !nlrodul-
tMdkn ux el de ÙÎ\'d'S autre:; ob- chef de gare. te par M . Adolphe Pardo, sujet brl-
jct~. C'P'it là un én;ne111ent sans L e second fait se résume en ce 1annlquo., à titre personnel, et, par 
précétlent d a ns J'hi--loire lie c~lle qu ' un train ayant été surpris par con•équent, ni la Société d'assurance 
~l!ltiOII qu~•r~•nlennirc. ll11c altat{Ue tlél'icnne, Je conclue- Italienne mise sous ma séquestration, 

11 e~t 1r:ti !']ttC, ·tcl•lli'< 11 uei.J_tH'3 leu r égyptien rut otteint d'un écllll nt mol-même, avon~ rien à votr dans 
Ù. 1 \ 't'[ t l' te différend dont s'êglt. mois, elle ::~britc tilt CUII1 J• d'inde~- u •us. · u"~' o un pas cur ang 1-

sirahles. uù se trou•.e n'unie toute cou ::>c precl(nta aux man ctt(', ct 
•a Yie des grandc•s dliPs. c:·~~t le condut~it le train ju~•tu'il la gare. 
t·!lnlp de conce11tratiou dt·s J·cft;
::\ll:'", unciens COI!clamués de droit 
COllllllllll. 

On t•omprrnd, •lb; lnr~. la m•\ 
q;llcntnrP :uh·cntiC :111x l:dJor:tlni
re d e l'ndminh;tration quarante
naire d ' El Tor. 

LE MONOPOLE 
DE 'L'ALCOOL 

Jo vous prtc <ie publier la préscllte 
lettre posslblftm .~nt à la mt':me page ct 
au même cndtolt ou n paru v~trc sue
olt artlcle du 10 c• t., et en vous r e
met·ciant à l'avance, je vous prte d'a· 
~réer, Mon~leut· le Rédacteur en chef, 
etc. 

(o.) Mohamed Nagulb El Gharably. 

D'autre part, notu avons reçu t!e 11!. 
Par do la lettre suivante: 

M. le Rédacteur en Chef, 

----.o+--

11 est porté ù ln cunu:ti~sancè 
ù~J . puillic crun le sêttllestre 
genen•l des bteus des J'P4sortis-
::..auls ital!eus, 111et c11 v<:nlc au•;: 
eucltere~ plllJiit]ttl's, le vendredi ltl 
OClOh:-e J!Jî0, Ù JO h. I:LJII,, OliX 
hurr;,11x du st:•rp1Pstn•, :1:1, rlll' 
Malik•t Faridn. ;, Jllar•ilillt's :\ im· 
prillll't' it la rnain r·l llllt' cert:tinr! 
quuulilc de· pièc·,.s dr· rct·h: lll!.\'' 
d 'autOJnol.Jilr:; (rw,tnn pins, pistou 
J'iJJ ~S'. 

L Ps marhinrs it ÏillprinH'I' ::;r 
trom·r11t ù l'ntelicr -·it\io Tc. ta et 
les pir'>ces de rf' chu n;~.. n' hu-
rc.aux du srqucstn·, ,)fi '11 peut 
[Cs <'X<IIIlill<'l'. 

N'l' pnttn·nnt n~si:«lrr ù ln H'lltP. 
!J"'' les pcr~nnnPs ;, \'un;. , ''1 ~r- un 
c!l'•pflt cle JO Ji1 re·~ {·g, pl Il' lili"~. 
l. 'adjndicnl;]jrr tl<•vrn i'·'·' ·P r Ir 
s11ldr du prix nu ·nn11ilnnl \11 
l':tS nù l'acljndiratn it·r, '!'"'"' qw•l
!fiiP lllntif I}W' Cl' soit, hrciPrnit ;\ 
\'C'I!'.C!' Je Sll]tf~ du !llO!' lltfll. llllf' 

1:oun·llr \Pillt• ntiX r•Jwlti·rl'~ nura 
li Ptt h ~('~ fmi~. '1'111111' tliffln rH'r 
dan~ Jp mn•1fant cil' t:• ','nie ~era 
prP]P\'P!' d11 111nnt:tnt <l:r drpr'\l. 

LP ~P!J\IP~tr" ~Pn rnl !<r n~~l'rv~ 
Ir rlrnit f!'at·cPntl'r nu tir rrrn~l"r 
n'impmt~ qnl"tl'r ofrre ~.111~ avoir 
:• Cil clnllll~'l' ]Ps rai-on~. 

1 

J.•• wol, rnr il ne s'ngit qne rlc> 
f'Pill, 11r JICll!·('(l·r l[lW l'n~ll\'I'C 

d'un ou "" p!uoicur. hf•tP~ "" 
ranq> d<'~ rrfnnlr«. C:'<'"-l, d11 moins. 
h ,·nnclnsinn ;', laqurlll' a nlrouti 
""''""l•tc Oll\rrlt• ;tulntH' de cett'• 

L e conseil dU Cahinrt a d éciM 
au cnurs !le sn demière réunion 
de unnnncr une cnmmis~inn upnur 
rx:llntllCl' ln C[llrstlnn de la rJiqil. 
la!ion de l'alcool C! lli e,t établir 
Cil Eg-yiHt• snus la f.,rlne d'un qua 
tii nlOIIOJ10ic aux 111ains d'un seul 
incustriel, et de pruposer soit 1111 
lll<lY('II dP. cr~er une ccl'laine cnn
Cll!'l'l'IJCC au tiein de cctlc industrie 
qui bcruit utile au consnlllmateur: 
sutt un accord sembla b le à ce lui 

Je viens de !Ire l'cntr~tllct Que vou• 
nve?. fnlt pnmitre dRns vott·c Journ111 du 
10 courant au sujet <lu procès que j'ni 
Introduit Il. l'encontre du Président du 
Comité de l!L FédératiOn Internationale 
des Compagnies d'Assurances contt·e 
l' Incendie ct regrette de devoir relever 
que vos Informations sont lnexnctes. 

···································-········ i 
a f fn in·. 

CPI'lnin. de>,; r~'lt\u;tH~" . rn dfl't 
jnnis!;:ellt cl'tlllf' lihf'r!/o dr mnni'P: 
mrnt IIPt'P'"nÎJ'(' :'1 l'nrrnmpli.-~~-
1111'111 rll' rnr\'Pl"" r·n dehnr" de léur 
Zlllle d ' intf'!'llf'lltr'nl. 

01'\'nnt rl'ltl' llt'lliloll' "·pclrll'nr~> 
rf rn rni~on tln )lrnl'h!lin prlrri 
nngr :\ ln \f, •rnur, l'ndmini«tn
linn rm!'ll'nll!<'tr'IÎJ'I' ,., lli•·rc;c;,; tlllf' 
'' qn;.tp nu lll'lli-!i n• ''~' l'Tnlr'·. 

1 1 Î~'~lll'. rl~ Il) '1r~n! t ]j') l1 l f rt r)r-.:· 
n h~• .. llt~. ,, j to:; 111 ,, n•Jn ,.,. t'iQ-

t • 1\• d Jo;! T• 1 'n • 1 ....... Ï'-'•)11 
'Il 1 ,,-. '''' !• \ •1Îf 1•! 1 • t t 1 t 1 , till' 

f., • urité ct la buur.e ùes l•èlc-
~·,nsl 

conc 11 !l\'CC les , ttcreries f]lli rap- Je tiens A préciser en premier Heu 
JHit'tr>rnJt un profit à ta Cui ,c de Que le dit procès n 'a pns été Introduit 
l' l·:tal.n pnr ln Compagnie d'Assurance Italienne 

r dont J'ê ta!" l'Aient Génét·al ct l>n r 
-n Clllllltti~~inn F.<l111llf'!t ra ;:on conséquent je n 'ut !>:t' <INnande l'au-

l!:lfl['OI'I :Ill Cnii<'Pif de•,; 111ini~tn•s. tol'hutlon de S.K le ::>equest1e pani
Fll• :1 t'•t,·· fnllllt.'l' dll 111i11isl r<' dt•' culier 

l l~iii:IIIC'f's, d11 tllilli~t11• <1 1 , Tl':l\ :tliX L'l\ctlon 11 H<! lntent~e pnr mol. fi. 
l'llilill'"• rl11 llillll,flf• till t: 11111111 ,. 1,.c• 1 titre tout i\ fnlt pcr,onnct en tnnt que 

1 •: '"' ''' lt n•r•d r ltnfil, pnrltn. tf IIi ~m~mb1~c du . Comité de la Fédémtlon, 
t 1'1 ll!tllt' dt• l.t )""]" , 111 1 1 1 • dont J :tl éte exclu, nl>ll>lnmcnt ct Il· 

. 1 11 " 1 ' lc~:alcmcnt 
tl :1115 Ce .>Cil:, ü.U ,\..:uw::.cll de Cal.Ji-1 Veut lie:.~ agréer, elc. 
lid, A. PARDO • 

. · 

1 

1 

Agents Génthaux: 

,l GREEN & Co. 
le Caire • Alexandrie 

··········································"'·········································••t 
PROCII.t:,I·NEMENT 

OlJVERTU RE 
de la succursale de la 

CONFISERIE PATISSERIE 

lr2A\ ~W 
TAKIS & MILTIADIS AQIOSTRATITIS 

AU 37, RUE SOLIMAN PACHA 

LE CAIRE 
Maison centrale : 
Commencement de la rue Farouk· 

Téléphone: 54084 

------------------------------------------------------........................................................................................... 

présente; 

(NOUS NE 

avec 

Jane BR. Y AN- Flora R 
Le seul film de PAUL MUNI de cettè année ... 
son premier rôle moderne depuis 5 ans .•• un 
poignant récit par James Hilton (auteur de 
Good Bye Mr. Chips) qui permet au premier 
tragédien de J'écran de faire la création la plus. 

marquante de sa carrière ! 

Au méme programme : 

"BRITISH MOVIETONE NEWS" 
les toutes dermeres nouvelles 

arnvees par avion 

IMF'ORTANT: 
Pendant te mols de RAMADAN les 
spectacles supplérnenlalres seront don. 
nés comme su1t : 

LUNDI. JEUDI, SAMEDI et DIMANCHE. 
matinée à 3 h. 1 5 p.m. 

MARDI. MERCREDI et VENDREDI, 
matinèe il 2 h. 15 p.m. 

à partir du lundi 14 octobre, au 

ANA 
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Pour la femme -~ - - r':-" 

DERNIÈRES. NOUVELLES, LOCALES 
SOUS-PRESSE l 

Les réceptions j 

Les échanges 
• commerciaux ---

Une grande amie 
n'est plus 

J'état:;~, c·e ntatin. in~talh'•e aeva.nl 
ma ma hm~ u. t<t. rue lor.sque la vo1x 
de Mme B"t'Y ,;uoss me dit douce
nlcnt au t~léphone: 

- Je vais vous apprendre une bien 
triste nouvel!~ ... 

Une bk!) tri:o;lt:: r,uuvt>llt!, en effet, 
qui a ftllt jaillit· lt::-4 larmes d~ lou~ 
les )~UX 3.UliS, 

II m~ :;~mult~ ~ncorl:' 'lllf~ cda. n'est 
pa.:s vl.H. 11 y a tle:-; ctrt'!~ tlont on ne 
p~ut ('Uih:C\'Ulr ht dt:-pâ.lll nn ll::; :~ont 
l1t, actil.;, coura.g~..·ux, tnttjour:-; vail
lalllk à la t;wh~. Pum· eux. les plus 
douloureux probll•mt::~ de la \'ie ne de
meurent janrl.l!-:i !-itlll.:i sulutl•Jil, car ils 
trou\'en ùuns 'a htllco ménH!, le cou
rage de' c,mtinu r. Tell~ étR.it Mme 
Jost Cnnt.•n. 

Quelque!•""· elle ~e plaignait, de sa 
6antl•. _\lurs on l'interrompait genll
ment en dbanl 4ue des .femmes com
m~ el!~ n·~vulent Jlf\~ le droit de se 
sentir n1aht.d~~. 

Avec quelle arrleur abordait-elle les 
grandf"~ qut":-.1 io!1:-; du juut, d~ c.tut-lle 
te:ndt'ltd~e dl :'1 :;avait tnvt:lopper 1 ~ 
BJen~ ! Je la t·e' ou- enc<Jre, ;sl.ors que 
llOU:i U.viOil:i t•n.-,cmLie le!) COlll':i œin
firnli~rt.~ à I'As-..1!-ilance Publique. lùlle 
me li:-'a!t IE"s .ettt t•s Ue Jtan, :-son l'il::~ 
atn€ n1ub\lt:-;~~ D••:-~ \!lrmt!5 br illttietlt 
dan~ sc~ \'C!UX nu:tls elle se raiùis~ait. 
1!--:ne aln·ait a vivre de~ heures bien 
trl~tP~, n1ai~ la Franc·e ne pouvait 
mourir~,.. Et elle ~ penchait coura
~e-u~enlent .~ur son trit"<lt, un puJI-over 
destiné à r•t-chtt:uffet• Hon .TeAn ... 

Dimanc·he dernf<ir, je la rencontrais 
en<'•1re la. ùet·niere fois - ù. une ré
c:-eptlon donn~e par Mme Stro"" A l'oc
casion du mariage d'un jeune artiste. 
Tout€' la f1mil1e Canerl - tnoins Jf'an 
- Hait lh, 'prés~nte. Mme C>lll~l'l 

~·entretmt longuement avec nou•. Elle 
trouvart de- Cf"R noots rl>ronfol'tant$ 
dont elle seule posst'd:tlt le secret ... 

Tout cela est si près encore! Et 
puis. ce cercu~llê... Ces grands yeux 
remplis d'tt~ liquide lumfn\ffi,JJ<, Ce.'l 
p-ands yeux ,.! pl~lns rl'amour pour les 
sien s. de tendre"·'e pour se" ami! et 
q u i brutalement se refermen t. .. 

Donnez en paix, grande amie, nous 
ne vous oublierons jamais. Et, cet 
après·midl, notre prière - mêlée à 
nos larmes - montera , ardente, vers 
D·eu, enveloppera votre belle Ame, 
ta ndis oue. sur terre, \e prNre bénira 
une dernière fois, votre e<>rp~ ... 

ZET TE. 

L'«IFTAR» ROYAL AUX PAUVRES 

S. E. Moha m • d el Sayed Chahine 
du pai n a ux pa uvres du Caire, 

Tons les i n digents du pays é
taient hier à J'heure de l' ~<iftar» 
IPs hôtes rle .,:\1. le Roi. 

On sait rpw le Som·erain a don
né rif'' ordre afin que chaque ven
dredi, dnrant. le TttOÎR de Ramadan, 
IP>~ Jrauvres fn se 1~t nourris à es 
frai~. 

Tou tes les cnisines popnlaires du 
r.ai re ftu·ent om ed.f's hier après 
ttdrli. r.(' maa rnonrs des kims sur
veillaient en pl'rsonne la dis! ribu
tion de la nou rr ilnre aux pauvrC's. 

.'.E. 1\lu hallled el • a' ed Cha hine 
bey, gouve r'llf'nr du Caire,' se ren
oit à la cnisiue popnlaire 1( F.rnira 
Fai~a " rne El Azhar où en com
pagnie de plusien l'>.'l hauts fonc
tiou uai res d Il gou ,·tonlor~ t il pas
sa de ' ant les t:<ltlP;; nil avaient 
pris place des Ct>J ita ines tl e mal
heureux qui accla!ll::tient .'.\I. le 
Hoi ~<p t·ot .. deur dell indi~t>nt .u 

Dès que le <'llllOn tonna, !Ps pau
vres cormueu l<r~nt à mang1•r. Le 
gouverneur prit l' uiflar , eu leur 
compaguie, n1angeant la même 

. ..-_, ' .... 
bey , gouverneu r du Cai re, d istribuant 

(Photo BOURSE) . 

nourriture qu'eux, une nourriture 
excellente et abondante d'ailleurs. 

Plusieurs des pauvres déclarè
rent qu'ils n'avaient pas gotîté à 
la viande et anx fruits depuis plu
sieurs mois. Leur repas en général 
consistait de f èves et d'oignons 
verts. 

Le gouverneur le invita à reve
nir vendredi prochain et leur dit 
d'emmener avec eux tous les indi
gents qu'ils connaissaient. 

Avant de par tir, tous ces mal
heureux acclamèrent à nouveau Sa 
:VIajesté. 

Suivant des nouvelle~ reçues de 
malin, pa1·tout en province sous la 
surveillance des moudirs, des offi
ciers de la Police et des omdehs, de 
la nourriture fnt distribuée hier 
aux néces;;ite11x. 

La géuérosilé rO) ale toucha pro, 
fondément tons les déshérité pour 
qui un bon rPpas constitue un évé
uement. 

DEVANT LES 
JURIDICTIONS MIXTES 

QUI SERA 
AFFAIRES DE ~INISTRE D'IRAK 

AUX CHEMINS 
DE FER 

DIVORCE 
Les Jur!dlctlom mixtes, après l'ae

eord de Montreux, sont compétentes 
pour juger d'al'l'aln:s de statut per. 
eonnd des étrangers lori:KjUe les tr:i
bunaux consulaires sont lnexlat<!.llts 
ou lorsqu'lis ne sont pas compét.,nts. 

On salt que durant la période tran
llltolre. les Pulsb!ii!ces anCiennement 
capitulaln:s ont le droit de continuer 
à s'otcuper des a.rfaires de st11.tut 
pensonnel de leuc s ressortiSI:I!l.nts 
mais les Pulssam:es peuv~nt, si el
les le veultmt, délégt1ec· ces pouvoirs 
aux jul'ld~etlons mlxles. Celltd·Ci 
examinent égalenrent !tl procès si le 
tribunal consulalr t: est pour uni! rai· 
son ou une autre incumpéteCtt. 

Or, depuis quelque temps plusleur.s 
affaires Je dtvotce furent Introdui
tes devant IE>s tfibunaux mixtes. 
Ceux.cl sont tenus cie juger suivant 
la loi du payll d 'ot!gine d~::s intére~ 
sés, ce qui r~nd leut tru·he ht~n plu::s 
diftictle. 

Recemmen,t le mariage d'tm cou. 
ple tchécoslovaque fut dissous par 
ce que l'Incompatibilité de tempéra. 
ment des époux était telle qu'elle 
rendait toute cohabitation insuppor
table. 

Dans une autre affaire, la femme 
obtint Je divOrce parce que bien que 
désirant des enfants. son mari s'y 
opposait - tout en reconnaissant 
que le désir de sa femme était hu
main - sous des prétextes finan
ciers. 

Une trols!~me éponse obtint le di
vorce parce que son mari qul l'avait 
quillioe déclarait Jan.~ une Jdtre 
que "l'art dl' vivre con::si~te à. vivre 
une méme vie plusieurs fols, malgré 
toutes les vlcissltudt:s de J'exl!lte nce " 
Et l'époux d'ajouter: "'je né che rche 
pas à nw justlr!er ni à. m•e.·cus •r. 
mais j'appliqu~ un principe biologl 
que ... " Les digne::~ magistrats sans 
se mêler des lH'lnc1pe~ de l'époux 
accor<lènmt sa liberté à l'épou~e. 

.... ............................................ 

,r 
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CECI EST POUR VOUS 
ET RIEN QUE POUR VOUS 

Votre nou vel émail 
à ongles 

le SeCH'VIT 

(fiitttil!!;, ,,,. 
Démon3trati n tn.t~.a;te cl 
rapide a la 

DRûGUERiE 
s N.·11~0 

4-'t, fWt - Ui.ll\1.\N \" ~ f1A. 
'ft"l ~~O':l!S 

LL CAIHL:: 

AU CAIRE? 
Après l'arrivée au pouvoir de S.E. 

Rachid El Kllan1 bey. Je Couverne
Intnl lnt. klen avait promu son repré 
Hent11nt dlplutnll.tlquè en Egypte au 
nmg de mlnl:str<l plénfput~nlialte. 

A cette époque le poste de mll'll&· 
tre d'Egypte à Bag.lad était vacant 
car S.E. Abdt>l &l1man .Av.zam bey 
avact été nommé mlnlstrto dans le 
ca~:~lnet .AU Malter pacha. Pour cet
te raiHun, le GouV<l l1lement irakien 
retarda la miije en vigueur de sa dé. 
!'llllun en 11.ttem1ant la nomlnatlon 
d'un succ~~!lt!ur à. Azzam bey. 

En même teD!pB, Il nomma Tahlrln 
El A.8k8.ri bey pour diriger la Jéga.. 
tlon d'Irak a.u caire en templace. 
ment d'Abdel K11.der El Kllanl bey 
-·· promu à. une haute dl"nllé au pa· 
lais royal de &gdad. 

Lorsque S.E. Awad El Bahrawl 
bey, nuuveau mlllldtre d'Egypte à 
Bagdad, eut prédcllt~ Ses lettrea Cie 
créance à SE le Régt:lll Abdul Jlah, 
le Uollv~rttt:lllent lcal<len fit approu 
ver par le Uuuvc:r nc:rnent égyptien 
la nouHnallon dc 1'~'\ t!k l<~l Suut:id! 
bey comme mfnl:slr<l lill C~llre. 

Mals Soueldl bey déclina le poste. 
En outre, Tahsin El Askarl bey est 
parti hier pour Bagdad en route pour 
Téhéran où Il va assumer les fonc· 
tions de ministre plénipotentiaire. 

On ne salt pas encore qul sera 
nomm& ministre d'Irak en Egypte. 
Quant à Awad E l Bahraw1 bey, Il 
se trouve actuellement au caire en 
congé. 

700 tonnes de carburants 
pour les automotrices 

·L'administration des Chemins de 
Fer avait mis en adjudication publi
que la fout·niture de 700 tonnes de 
gaz diesel pour le cha uffage des au. 
tomotrices employées actuellement 
sur les lignes principales et secon
da!t·es. 

Au cours de sa dernière séance. le 
conseil d'administration de l'Egyp. 
tian State Rallways a approuvé cet 
achat dans les limites d'une somme 
de 4..500 livres. 

Le prix d'une tonne de carburant 
variera selon que la livraison se fera 
au Cafre ou bien à Suez, Port.Said 
et Alexandrie. 

+"'-+ 
Pour encourager les cultivateurs 

à venir au Caire pour assister à la 
confér·ence annuelle du ministère de 
I'Agrlcultm·t:, l'arlmlni~tration des 
Chemin~ de Fer· a consenti - com
me nous Je disions hier - de l('ur 
accorder une réduction de 25 % sur 
les tarifs de voy>~.ge. Seuls les cort
gressistes qui auraient envoyé leur 
11.dhésion au ministère de 1 'Agricul. 
tun; bénéficie! ont de cette réduC
tion 

On sait que le directeur général 
des Chemins de Fer, S.E. Tarraf Ali 
bey, a revise les attributions de cer
tains hauts fonctionnaires. 

En plus de ses fonctions habituel. 
les, Je secrétaire général de l'E.S.R. 
Abdel Aziz Mohamed bey, sera char
gé dorénavant du contrôle du servl· 
ce des dépôts. 

NOUVELLES LOCALES 
LE ministère deo Flnan(·ea a. publlé 

un arreté céuq;anlsant le départe 
mont du co n trôle du budget. Ce dé-
1,a.rtdment ~era. \lur-:navant divtsé en 
li'Oi::S :-;crvü•es :,.~,yant c·ha.cun à sa. tête 
un hu ut l'o net ionntt.ire. 

Pttr lu. n1~mc octa!:üon, le ministère 
a. prep~rê un rap).YJ< L ~ans lequel U 
.s'Ug~ère quelque~ mooiflcatlon s aux 
règ)eJn~nl~ nna.nders en vigueur. 

IL y a quelques jours, le gO\tvemeur 
milifalre du Caire, S .E. Moha.med 

El Sayed Chahine bey, demanda aux 
commandants delS kisms - au cours 
d'une c.:onférence - d'ouvrir des sous
(•riptiou~ pa1·ml les notables de leu~s 
quartiers resp~clifs afin de constru~•e 
des abris popula1res contre les ra1ds 
aér!"ns. 

Les ltisms ont e.pproché déj à les no
tables à ce Bujet. On signale en par
Uc·u lier lu. g~nèro~1l(: des notable~ de 
S::i)'t-odt.t. Zc-ltuüJ, 

Dru <..o1lctb0ta.tton avec le tnlnl:it~re 
Ju Cun.m.t:n.:.ë::, 11:5 m\n1~teTe aes 

FHlan~e:! t6. ... hè! .Jt truu;.•f:r uc:- nuü\ ea·~.1x 
à{:O;JUr.;hê-~ ~\.i~ pTOOUi.~3 én ptlt:D~ .iUt~ 
t ut J.d."L.:J tt:.è !Jo.~. Y~ au Pro ne Or l~nt. 

Lt:~ p ... urvar1er'll -c~.ltc..ml:-:. C.t?t ette:t 
ont été cuuzvrmc:~ at." $i.4CÇ~ ~. Gn at
h:tt.;l a c~ qt.t: tlc~ att;t..:ht: :l L:.:c.mu:.er-

\:l ... ,t.·nt non.rn ~ ..J~dH pn..iQ1~\.iiS 

<;\thl 

l"R la propogltton du min st~:re de~ 
('uloln\•nh ..1110li", 1.-s a utmltt-'~ ml-

ll!ait•· lllll ;l'( I"J•It•, t-'1\ llldH'I)It', 
ll' 1•, t•llll11• '1 dn !"lt.•J i<·t: 111 lt.drP lt•!i 

l':t~l~'l, 1111Î -4'1nllwnl 1111 Jn•··lir ·r· d.- tna-
1 il' il lnH t! 1l,.. n;l ,. •n~ ... n1:111 1 :1 lld ;. 1 ~:\ 
qut• ttnn ~ 1 l f-.0111'11) (' ~\ rnppr,lhation 
dtt Cnn...,Pil d~ Cnh1nrt. l ' ur nnt~ n <'t~ 

, N"éoaree Dar le mtnistère da la. Dé-

fen•e Nallo nale, mais elle prévoit cer
taines restrictions. 

LES ~ervlces compétents d u minis
tère du Commerce ont été char

gés d'envisager la pogsibilité d'exten
'lon de l'in<lustrle de la graine de lin. 

On a. l'inte n tion de généraliser l'em
plOI de l'huile extraite de l.a graine 
pour la préparation de cerlames va· 
l'létés de pei n tures. 

DEPUIS quelqu1e temp•, les prix du 
thé et du café ne font que 

varier. Ces produlto figurent souvent 
pat·mi les marchandises dont les ta· 
nfs sO'J\t majorés. 

Lundi prochain, une réunion gr?u· 
pera à la Chambre de Commerce dA
lexandrie, la plupart des commerçants 
de 1 hé et de café pour discuter les 
questions concernant l'import~~.tlon et 
l'écoulement de ces produits, 

CE m.'J.tln, la commission technlctu<l 
oh•>~·gèe d'enquHer sur les cau

~-~~ d~:;:~ lh:!-:;i.g'J·~g-.:tllon c.iu pu n t d ' Aeh
t ... um d·l::J.ruil ~'ctl t rt-uuie au minl~
tètt de,:~ CumUl lllh..:atiou:S. Ou annuuce 
qu< lts n\~mbres ~e lù- c.:ommlsston ~& 
rendront proçllafntm•nt sur its lieux 
pm.~r .;rudter l"ètar a~,.tud \1\.\ pont c.tont 
l~s as~•-=c~ ota êll: ft:Cté.~s pAr l'ac
Hun ~~ ia m~r )l~ etuJleront b.USS1 
1 e.cttor. tl~-:; c'ti\.1 ac- 1 n1er r:v.r le oé
ton ';l.rmé. 

Lh: min •tère d, l'Agriculture avait 
~· J•41~ \ln J.oroJt:t d~ le , tonl.;tr· 

11;.-J nt 1.1 fJ! "Olt't.·lt tJil de tu prudLJCtlun 

!\!..;1-t'ul,• l ' li IL"•nt lt•. ('l'llllt•s c.lt> ctllt\l• 
11 . pout •-lwqlH• p1 w\uit Ct• ]li f\jt•t 
, it·nt dï•t t.~ t'•tufliP p:tt' 1,• Content H'UX 
th.· 1'1-:l;tt, 

En ott' n·, 11•111 .... a PJ"~ Pllf n~ qu' 1.' nli
ni ter• f'nt ourHgP ~rtliPtl"'menl la cul 
ture dea arb1·es !ru1Llera, 

lA DÉMISSION 
DE SIR EDWARD COOK 
Contrairement à ce qui a'·ait. été 

annoncé par certains iournaux, ce 
n'est qu'hier qne Sir Edward Cook, 
gonvernenr dP- la National Bank 
of Egypt, prflsenta sa démission 
an Cou~Pil d':uln:tillistration. 

La saHié de ir Edward laissant 
beaucoup à désirer, il va se rel irer 
pour Je moment aux Indes où il va 
se soigner. 

n a été décidé de ne plus faire 
cumule1· les poste de gouverneur 
Pt ne Pré ident dn Conseil d'admi
nistration de la Banqu&. 

Le Con!<eil d'Administration se 
réunira prochainement pour élire 
un nouveau Prt>sident qui sera .~ans 
doute S. K Ay el Cham. i pacha, 
actuellement vice-pré~ident. 

Pour Je poste de gouverneur, le 
choix du Conseil s'est porté sur ::\1. 
C:. X Nixon, qui dPpuis plus de 
deux a n s occupait le poste de 
sot~s-g011vernenr de la Banque à 
Alexandrie. Avant cela M. Nixon 
faisait partie du person n el s upé
rieur de la Banque Impériale des 
Indes. 

M. H. S. Job, sous-gouverneur de 
la !\ational Bank du Caire, devient 
sous-gouverneur à Alexandrie. Et 
!II. R. Adams, di r ecteur de la ban
que d u Caire, est promu sous-gou
verneur dans la capi tale. 

Le choix du nouveau gouverneu r 
est sujet à l'approbation du gou
vernement égypt ien. 

UN NOUVEL 

ATTACHÉ MILITAIRE 

AMÉRICAIN 

AU CAIRE 

Washington, 11. (S.S. "Al MJsrl") . 
Le Département d'Etat pour la 

Guerre a publié le communiqué sul. 
vant: 

Etant donné l'Importance de I'E
gypte dans la situation internationa
le actuelle, un attaché militaire se. 
ra nommé au caire. 

Le major Bonne r F . Feller! a été 
désigné pour occuper ce poste. Il 
était auparavant attaché militaire· 
adjoint à Madrid. 

Le major F eller! est un officier 
d'artillerie. 

N.à.l. R. - Depuis 1922, la léga
t ion des E tats-Unis au Caire n 'avalt 
pas d'a tta ché milltalre en Egypte. 
Cette nomination oémont re l'intérêt 
que prennent les Etats.Unis dans les 
affa ires du P roche-Orien t et la col
laboration Jlans cesse grandissante 
qui .exis te ent re la Grande.Bretagne 
et la Rép.ublique nord·a méricaine. 

La légation des E tats.Unis qui 
nous a confirmé la nomination de 
l'attaché militaire n ' a pas été avi
sée de la date de son arrivée. 

du P résiden:t du Conseil 
11 . f·:. Hassan SabrJ n,1cha s'ec;t 

rPIHiu ce matin au mini,tère de 
nuti'neur où il a passe la mati
p.>e. ll a rr.r,u : LL. EE. A briel 
Hamirl Solim:~ n pa,·ha, miuistre 
des Fmoncrs, ;\l:tlunoud Fahrni el 
l<eiss, par·ha, minrslt·e de la Dé
iPn~e "atinnulr et le lew(l fhra
l!im .\tallah pacha, chef d'état
major gén.éral de l'arn•i!e. 

Le retour des étudiants 
égyptiens 

Nous avons annoncé hier que 
les :Vle!'sageris MaritimPs ont re
pris leur service entre Mar eille 
et Bf'yrouth, suivant des nouvelles 
de Vichy. 

D'après une dPpêrhe parvPmv~ 
aux autorité~; compétente~. 14 étu
di.ants ct deux notnhles égyptirns 
s'embarqueront sur le premier 
paquebot pour rentrer ~n Egvpte. 
Le· gouvernenc~nt prend les dispo
~itions utiles en vue de leur fa
ci liter le voyage du LibAn à tra
vers la S~Tie et la P alestine. 

entre I'Egypte 
et le Brésil 

Un second navire égyptien 
mouillera prochainement 

à Rio-de-Janeiro 

Nous avons annoncé récemment 
l'arrivée au Brésil d'un navire ma.r· 
chand égyptien , le pn mler qu i tou. 
che un port de l'Amérique du Sud 
depuis de siècles . 

Nous apprenons qu'un second na. 
vlre ba tt ant pavlllon égyptien elit 
attendu prochainement à Rlo-de.Ja. 
neiro . TI prendra à son bord des pro
duits brésiliens destinés à l'Orient. 

Rappelons à ce propos que les 6· 
changes entre 1 'Egypte e t le Brésil 
sont faibles. En 1938. nous avons 
·importé du café pour L.E. 180.000 
Les exportat ions égyptiennes au 
cours de la même année ont été éva
luées à 372.000 livres . 

......................................................................................... 

Importation · de : 

PRODUI TS AFRit:;AINS tels qne: 

POLICE ET TRIBUNAUX 

CAFÉ .. THÉ· 
CÉRÉALES-COPRA· 

HUILE DE COCO • 
BOIS· MATIÈRES 
TANNANTES, ete. 

~~ CROWN CORKS ~~ 

--------~------·._ ________________ ___ 
Une mystérieuse affaire 
L e Parquet national d ' Alexan

drie enquête actuellem ent dans 
une mystérieuse affair e de détour
nement de fo nds a u préjudice de 
la :\lunicipalité de cette ville. 

Il 'agirait n'une ~ommc de L.E. 
314 qu'nn ill C'<ll till Pllcais~a auprè3 
de la Compagnie du Gaz, pour 
compte du se r vire des recettes mu
nici palets, aux lieu et place de l'en
caisseur chargé de cette opération. 

\'oici les faits: 
1 ' n encaissl•ttr municipal s'est 

pr·ésf•nté, Ce.> derniers jours, à la 
Caisse de la Cie, du Gaz, pou r le 
recotl\ remelll. contre reÇu, d'une 
somme de L.R 314 rep résentant Je 
41tatrième terme des impôts dûs 
par la susdite Cie. sur la proprié

té llàtie. 
Diverses formalités devant être 

remplies aYant le règlemPnt de la 
note, le cais ier pria J'encaisseu r 
de repasser dans trois jours. 
(,lnanrl celui-ri. au jour indiqué, 
sP présenta à l'encai . eweut, il 
no; put prorluire la lfllittance affé· 
renie, l l eut beau ch~>rcher dans 
sa HVi~tte, Je document n'était 
plus là. Disparu m~ stériensement. 

l 'ne bien plu!; désag r·éa ble sur· 
prise lu i é ta i t réservée quand, fai
sant part de sa perte an caissier, 
i l s'entendit dire que la quittan
ce élait en sa pooaession, dù rnent 
réglée. tin inconnu J'avait présen
té,, et re~;n paiement. 
T out confus. Je fonctionnaire mu

nicipal s'en fut conter sa mésaven
ture à son ch e! qui se m ettait a u s
sitôt en rapport avec le Parquet. 

Le juge d'instruction commis à 
l'exame n de cette a ffaire ne perdit 
pas ~on temp et, forL raison nahle
ment. ordonna le défilé de lous les 
enc!l issetll'S mun icipaux d evant Je 
cai si~r de Ja Comp11.gnie. Mais ce
lt li-ci n'a pn reco nllHit l'e a uctm 
tl'eutre enx. Le mystère de re dé· 
tourn~>mt>nt de fonds demeure donc 
entier. 

L'enquête, néanmoin., e pour
snit toujours, dans l'espoir qu'elle 
ahoutirait à la découverte du mys
térieux inconnu qui réussit. on ne 
sait trop co mm ent, à vo ler la pré· 
cieuse quittance, de la saccoche de 
l'encaisseur, et à obtenir paiement. 

«HALL» a été , 
enterre 

" a Héliopolis 
Noue avons donné h ier des dét a ils 

sur ce que f ut le fameux chien poli
cler "Hall " qui vient de mourir. 

Les officiers de l'école de police et 
surtout son entraîneur, le "sol" Ibra 
him Abdalla. sont encore fort ch a
grinés, car "Hall" était pour eux 
bt-aucoup plus qu'un collaborateur . 

Nous apprenons aujourd ' hul que 
Je capitaine "Hall " a été enterré 
a vec tous les honneurs dOs à son 
rang quelque part au désert d'Hé. 
llopolis . 

La Police possède pour remplacer 
lto fa meux capitaine, quelques bêtes 
de choix dont les plus utlfes sont 
"Toaca" ("Mme". Hall>, "Nasr", "ZI
go" et "Rassas". Mais aucun d'eux 
n 'a jusqu'Ici égalé le flair du célè
br e chien policier. 

UNE CONFERENCE 
A SUEZ 

«OU EST L'INTERET 
DE LA FRANCE?» 
l'n g-rand nowl.Jre J.le . Français 

de Suez et dt' Pon-Te>\iü; s.: sont 
rém 11s le 10 odubre daJlS !11 granpe 
Salle !.ln \-'Pl~ tin l'e ll·l<- ll1leJn3-
titJnul l'tHil" ~ t-llf,•tldt·r> u_nt' L'IHd~ 
I'PI\I 'P dtl d.-~(·gll t_. titi l :ttl tlllt• \a ftH· 

n:tl Frnrw:tis ""''' llttP tfllt'~IÏllll l'l'll

~ · iH \l': td)t't'tJ 111 f,·.\ t'ft'llf'lllrJI/.\ tl t ' 

Jtu·ls. utt ,.,, 1 ;,,,.,,:, ,j.• /Il 1-'olll' f'_?., l 
L<~ ~'lllti'l'll'll~e a l'Clll1JU1Le le vlus 

grand suo:~:è.s. 

Du hachiche et de l'opium 
saisis à Kantara 

Les a gents de l'adnùnistratton des 
Frontières arrêtent souvent dans le 
désert de Kantara des bédouins qui 
essa.len t d 'introduire en Egypte deli 
sacs contenant des stupéfiants. Tous 
les moyens leur sont bons pourvu 
qu'ils écha~pent a ux pour suites dont 
ils sont constamment l ' objet de la 
part des a ut orités. On a vu com
ment i l::s cachaien t les drog ues dans 
l'abdomen des chameaux, dans les 
sacs de ma1s ou d'orge , etc. 

Il y a deux jours, le mamour du 
poste frontière de Kan tara parvint à 
a ppréhen der t rocs bédouins du Sina i 
qui portaient 44 paquets de hachl
che et 10 sacs d' opium. Ces drogues 
sont estimées à plusieurs milliers de 
))ivres. Les bédouins comparattront 
procba.inement en justice. A l'heure 
actuelle, ils sont détenus préventive
men t. 

La contrebande de l'or 
Toujours à Kantara, les fonction

naires de la douane ont trouvé dans 
un sac à double fond appartenant à 
un commerçant 318 livres -or. 

Le commerçant en question se ren. 
dait en Syrie . Les pièces précieuses 
furent saisies et leur propriétaire 
fut déféré devant le tribunal mili
taire. 

Les voleurs 
et les pickpockets 

Dans un champ à Fayoum, des 
gha;ft'lrs arrêtèrent trois malfaiteurs 
annés qui volaient du coton. 

•!• ~'\ •l:t-
Au Caire, un fonctionnaire habi

tant à Kola li perdit son portefeuille 
contenant L.E. 15. Le portefeuille 
fut subtilisé par un pic\pocket. l 

~ ·:~ ·.:· 

Pour tout renseignement, s'adresser à : 

COTTS. DARKE & CO. L TD. 
7, rue Fouad 1er. 

Tél. 22934 - ALEXANDRIE 

(R. C.A:. 522::l) 
f 

136, rue Emad·ei-Dine 

Tél. 59031, 57051 - LE CAIRE 

(R.C. 12834) 

ll!t••····················································································· 
LUNDI 14 OCTOBRE 

REOUVERTURE SENSATIONNELLE 
DU 

CINÉ • THEATRE 

KU·RSAAL 

RAY VENTU RA 
ET SES COLLÉGIENS 

~ ..... 
Un aut re pickpocket r éussit à en

lever le portefeuille d ' un passant. 
Ce dernier s 'aperçut Immédiatement 
du vol. Il courut à la poursuite du 
malfaiteur et l'arrêta. TO lllO 

' Le pickpocket résista et se livra 
m ême à des voies de f a it sur la per 
sonne de sa victime mais ce fut 
peine perdue. Le propr:iétalre du por
tefeuille volé t enait bon. n tint le 
pickpocket en respect jusqu 'à l'ar
rivée de l' agent. 

Les profanateurs de tombes 
Une enquête a été ouverte au klsm 

de Wally à la suite de la p lainte re. 
çue signa lant la profanation de sept 
t ombes dans un cimetière du Moka t . 
tarn. Les malfaiteurs ont fait main 
basse sur les dents en or des morts 
et les autres objets trouvé dans le 
caveaux. . 

I JN 

...,..,.. .. HENRI OIAMANT·BERGER 
ou-r• '" H- CAU F 

S:t"--Q 4'ANO ilt;t H OIIIINfZ 
., .. ,.,_ <i "AHDU HO" NlZ .. Jf4ft ffOH,._ 

JEAN Ti' ssiEII 
SAMSON fAINSJLBER 
MARCEL VALLÉE 
JEANNE FUSIER·GIR 

SE"GEOL 
MAOELElNE SUFFEL 

CLAIRl JORDAN JIMMY ~Ailt.ARO 
ftHLLA PITO ~ FF COC:O ASLAN 

PAUL MISftA K I 

- MARGUERITE PIERRY 
• CHARPIN 

GRAND FILM 6AI lOO ojo 

b•······················································································ b•••········································ 

l'CONOMISflZ 
AC h f TEZ Iii rouE GEANT 

ASSUREZ 
"' a vos 

ENFANTS 
cette 

DOUBLE 

PROTECTION 
Rndant la croissance les enf ants sont constamment ex
posés à l'attaque des bactér ies buccales qui menacent leurs. 
dents et provoquent la carie. Vous pouvez fac ilement les 
protéger contre ces r isques en leur faisant employer tous 
les jours la crème dentif r ice Kolynos, préparation scienti
fique et germicide laquelle, en même temps qu'elle nettoie 
et polit les dents sans aucun danger pour les tissus délicatM 
de leurs bouches, dtilruit les bact t!ries buccales. 

Il est facile d'htüu tutr lt~ entant!! l 'usage de Kolynos, 
car ils criment !!urt t:oû t a~t•·~ullh: t:t ra!raicbissant 1 

K LY os 
LA CREME DENTIFRICE 

ÙQJWINitjUt 
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Ou lund !lU d1manche 13 oct. 

1"1 usic-.Hall!i 
Çasinos-Cabarets 

On m td ~ au lundi 14 octobre jAU KIT· KAT. - Le programme 
conserve ~a belle ampleur. 

1 
Les prot~•tations du public, 

dnnt ln pre.~se est l'interprète, 
ont -elles p1 oduit leur effet? Tou
jours est-il que le depart des 
artistes étrangères, fixé à jeudi 
a <•té prorogé il. une date ultti· 
t i<•urc, ct. qui-' le5 programmes de 
n< s 1nusic-llalls 11'cnt encore su
H aucun ch!lngen1ent. 

Au Kit-Kat, Jnême amplem· 
""ns le dl'roulement des attrdC

' ons, même vari<>té defis leur 
cl:olx. Ne serait-il pas regretta.-

l c:e <lispPrser un tel entiemble. 
J-o.utant. plus que les circônstan
.: .s actuellc.î no se prêtent p~s 
.L :::.a reconstitution ? 

Souhaitcn" dune de g:1rder 

1 

1 

Maureen D'Sullivan 
et John Farrow 

sont partis pour le Ganada 
Lient. John Farrow, f!Ui 

y'cnt d'être nommé contrô
leur d'informntion pour la 
«Ho~'al Canadian NaY_,.,, est 
parti avec sa femme :\Iaureeu 
O'SulliYan et son petit, re
joindre son noste au Cauarla. 

A CHARK FILMS 
présente 

actuellement 

Mlle Om Kalsoum 
dans 

... w. 
PATRICIA UliS BillY OIL8tRT 
MINNA COM8fll lAMES flhLAYSON 

1\or.ctod br ...., 11. B~J>t-

IIIIIJ n.ln. Jmmr Ct•u. 'GI~I .• ,, hr' WimJms. J• Ut .. 
wum 11os 

,'J"gtemps pnrml nous les presti
,kuseH ved·ette" qui s'appellent 2 

R::tys, Kaïs•a Robba, Magda. el 
,lo11nny, R néu Davelly, le Trio 
.~>la.ca•, ainsi que Pirry et Ary 
La l<y. Teny et Shallcy, Il y Pen-

:\Iaureen O'lhtllivun renon
ce pour Je montent à tonte ac
tiYité cinématographique pour 
s'occuper exclusivement de 
son mari ct pour cela elle a 
loué un gentil petit apparie
men! tout près ùes quartirr:; 
généraux de la mnrinr. \!nu-

l reen a un frère qui sert clans 1 

1 e «King' s 0 w n Hi flesu en J "!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! Ira k. !!!!!!!!!!!!!!!:"' 

- ... 

JEUDI 17 OCTOBRE 

Réouverture sensatinnnelle 

tek, Aga P.t Sta:-o::;ia, Simone Sim, 
1 Ami na Mohan1ed, Francesca et 

~!!!•!!:'!-!!!!~•!!!-~!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ Il"'· ;<.!ade leme Szeke !y. 
1 La vie a.u Ca1re "erait vrai
' ment tr~,...p ;norne sans l'anin1a· 

twn, la gaieté que le spectacle 
1 du Kit-Kat y entretient pour le 

pl:d::;ir de !ous. 
Voici, plu· ail•em·s. à l'intention 

ou samP.:di 5 au dimanche 13 oct. 1 des gourmets, le n1enu du dlner 
l Ùl.. ce l:iOir. qut sera :--ervl, com

JAMES 

CAGNEY 
PRISCILLA 

In<: d'habitude, à partir dê 9 heu
res. 

Extr::tlt de volaille au Porto 
Filet de poisson g1·and Colbert 

POtnmes nature 
Grenadine de veau Belle-Hélène 

Dindonneau de Fayoum 
Salade Laitue 
Ccupe Jacques 
~'ruits Mixtes 

l\Iol<a 

AU JARDIN GROPP I. 
«bal des sports». 

Le 

Idée originale que celle du cbal 
1 des sports>. organisé, jeudi soir, 

au jardin Groppi, par Je prof. Ro
bert: aussi le public vint-il nom-

1 
Oreux à une manifestation qui 

BAD R lAMA • AMIN A RIZK ~UMPHREY &OCART•CLAOYS CEORCE·JEFFREY lYH~ promettait d'être partlculière-
BAORio\ RAAFAT 1 ment attrayante. 

,,~v~~-, , 1 ~· Attraya:-tte, elle le fut, en ef-
.. _!!!!!!!!!!!!!!!.-~!!!!!!!!!!~-!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! l fet, au t,;i hien par la va1·iété du 
F programme mis sur pied par le 

J?rof. Rob~rt que par l'extràordi-
J. nalre entrain des danseurs. 

•••••o•oooo """'"""""""""""'M"• r pa~fer p~~)ce d~t~~~ d:;a~;~: ~~~: 
~ .,!,_ •,-- fete: qu'il nous suffise de dire 

lund; 7 au dimanche 13 oct. 

CLAUDETTE 

COLBERT 

c1u'elle fut très réussie et d'ex
primer le voeu que de telles sol
rées se renouvellent souvent. 

-- ---~ 

La mode à Hollywood 1 

Pour le patinage 

marin. 
Pour le thé 

Au thé offert en l'honneur 
rie :'lime Knute Rocknek, Ga
Ie Page, l'hôtesse, portnit une 
petite robe tzigane en crèpe 
uoir, brodée autour de l'en
coltu·e ayec des perles blan
ches. La blouse, en organdie 
noire aYec de large manches 
houffantes. 
Pour la plage 

Ann Sheridan a trouvé le 
costume idéal pour ses week
end à la plage. Elle porte sur 

l son costnme, en laine j::tune, 
des pantalons dnns le même 
modi'le que ceux des lllécani· 
fermeture éclair. 

Ce que furent les Jeux 
Balkaniques 1940 

Du lundi 1 au dimanche 13 oct. 

THE 

CRIMSON 
CIRC LE 
HUGH WAKEFIELD 
NOAH BEERY 
JUNE DUPREZ 

Au mi!me programme: 

Romance & Rhythm 

Du jeudi 10 au •am<•dl 12 octobre 

&0, 306 

Au mênH~ programro~e: 

15, MAIDEN LANE 
R.C. 27268 

Au mê'llo programme: 

FL YING DEUOES 

STRAN., o·.·~·~ , ~LEIN 
,. , . ..., AIR 

• " ' .. !.~ ,_' 

Du jeudi 10 au dimanche 13 oct. 

Au mem~ programme: 

S CIE WYER 

Sa.mertl et dimanche derniers 
ont eu lieu dans le grand Stade 
d'lst::tn bul les llèmes Jeux Bal
l<aniques, disputés cette fois en· 
tre la Grèc-~, la Yougoslavie et 
la 'l'urquie, ~t suivis par une fou
le immense. 

Ces Etats ont montré encore 
une fois que. malgré les Circons
tances actuelles, devant l'hideux 
• i~age de la pll\S el fraya. ble des 
6 uerres, ils dé.f'lrent continuer 
leur tâche, leur labeur, leur 
idéal: "t qu'il;; ont un devoir: rap· 
procher par la frat··JIIIIté, servir 
la paix, en travaillant pour le 
sr,ort. 

De hon•, d'excellents résultats 
dans l'ensf:lJllble. Comme il était 
prévu, les jeux donnèrent lien à 
de tporbes luttes. Magnifique 
fvt la course de llO mètres haies 
où le spécialiste et recordman 
).Jantikas remporta la vldolre en 
luttant avec Ron redoutllble ad
versaire Fayk (T.), au tradition
nel .rush. final. Aux 200 mètres 
le sprinter :Mel!h CT.) finit avec 
un excellent temps: 22'6 Ruivi par 
~louz>.aflr CT. l. Au lanc~m~nt du 
marteau, 'l's~pic:lnlc (Y.) hntt!t le 
recorrt ball<:wique en jetant Je 
marteau à 54 m. 42. A la cour~e 

relais 4xl00 la Turquie finit pro
mièl"e on 43"6, suivie par la Grè
ce 44" et la Yougw·da\'ie 44'"3. 
Durant cette course, tc bieon con· 
nu coureur Mantiltas, dans un 
ultime effort. se déchira 1(' mu:;
cle. Mantll<as fut traneporté im
médiatement à l'hOpital et les 
G t·ecs perdirent un de leurs meil
leure él~ment". Cependant, mnl•"·é 
là non parttcip&.tlon de Mantlkas, 
la Gl'èce remporta cinq victoires 
~ur les dix épreuves cle 1a ~eocon
de et det·niëre journée des Jeux. 

Maxout C'l'.) gagne les 800 mè
tt·e" avec 2'11'2 suh·i par Marrq
Yit<·h (Y.) U.\"ec 2'1"6 et Slratalws 
(G l 2'11"9. Sylias (G.) - tou
jours lui - gagne .avec aisance 
le lancement du disque avec 50 

o'u 

Au mêmf" programme: 

ZANZIBAR 

m. 10 suivi par Behit (T.) avec 
43 m. 2,0. Au lancement du ja ve
lot, Mesner (Y.) se place prem1er 
a\·ec 64 m. SO suivi par Pappas 
tG) a\'ec ?1 m. 24. Aux 5.000 mè
tre& M:l\•rapostolos (G.) se place 
p•·~mier en établossant un nouveau 
record balkanique de 15'22". Au 
tri,ple saut Palamiotls !G.) bat
tiL son ancien record avec 14 m. 
50. 

A la course de mar!l.lhon (42 
l<llom.) Ragazzos fit tout un par
c ours à la 1néme allut·e et ternli
na avec le beau temps de 2 heu
re~ 4l37" battant ainsi son !!.n· 
uen record, suivi par Sefky (T.) 
2 h. 43'55" et Kyrial<idis CG.) 2 
h<:>ures 46'45". Et enfin, à la· cour
sc relais balkanique <800x·100x200x 
100), la Yougo•lavie se place pre
mière avec W26" suivie ptl.r la 
Grèce a\•ec 3'28" et la Turquie 
3'29". 

Au claRsement final, la Grèce 
~e ria asa, pour la onzième fois, 
première avec 7 victoires, suivie 
par la Turquie et la Yougosl:tvie 
avec 6 victoires chacune. 

ALL 
LES MATCH~" DE CE SOIR 
5 h, 30 p.m . - 'l'ewfil<ieh B v. 

National Bani<. 
6 h. 30 p.m. 

Y.l\I.C.A. 
I.G.H. (A) v. 

Homenetmen v Boys du Y.M. 
C.A. 

7 h. 30 p.m. - Punjab Tlgcrs v . 
Nu bar. 

8 h. :lO p.m. - Velos v. Na-
tional B. 

Résultats 

Union Hé!lénique A bnt Punjab 
Tige,·s: 2-0. 

National A bat I.G.H. A 
forfait. 

Tcwfil<ieh A bat 
2-1. 

A 

joud1 10 ~li me1 c1adl 16 oct. 

projeté 
dant eue\lne autre ,aUe du Ceire 

event un d'lai de bO jour•. 

Ou lund• 7 au dimanche 13 oct. 

ANNIE ~UCAUX 

R.OGER. DUCHESNE 
""1tll" h,:.N« 

LEONIDE MOGUY 

PRISOII SAliS 
BARREAUX 

CORINNE 

LUCHAIRE 
ONO'Tt Lf.CURC - Ci1:5Ele PRE'vlt.L e 

MAI.TH.E ~EtlOT- ALIC.E C.O"-ror 

MAXIMILIENNE 

Au mêm<' programme: 

FEUX DE JOIE 
R.C. 28730 

Du lundi 7 au dimanche 13 oct. 

~ichard 

ARLEN 

Au même programme: 

Goodbye Broadway . ... 

Restaurant 

TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

MBROU'S 8 0 
R.C. 8118 

ii_R_E_V_UE_D_E _LA_P_R_Es_s_E--'1 

Music-Ha ll!i 
Casinos-Cabarets 

En panne dans le désert 
Les Italiens sont en panne à 

Sidi Ban·ani, dit le ''Balagh" 
dans un éditorial: 

lath•es. Ce qui pourrnlt Hre effl· 
cace potn· un Etat à. une certaine 
J>érlode pourrait ne pas convenir 
à d'autres. Le.< Etuls diffèrent 
dans Ieur!i traditions, 1eur::5 in~u .. 
lutions, leur psy<·holugle et leur 
n.cntaltt~. Nui dGule <1ue le point 
de vue du che! de l'Etat - Roi 
ou P1 ésident de la République -
ce point de vue soit susceptible 
de trouver le comprcmis qu,l con• 
\'lent à chnque période. 

• LES 2 RAYS 
attraction américaine 

KAISSA ROBBA 
vedette du chant 

MAGDA & JOHNNY 
attraction excentrique 

et acrobatique 

RENEE DA VELL Y 
diseuse parisien ne 

TRIO ALACAS 
chant et danse 

PffiRY & ARY LAKY 
chanlteuses et danseuse• 

TERRY ET SHALLEY 
danseurs excentriques 

ILY PENTEK 
danseuse de genre 

AGA ET STASSIA 
danseuses classiques 

·SIMONE SIM 
chant et danse 

Mlle Amina Mohamed 
danseuse orientale 

FRANCESCA et ITSA 
danseuses fantalslrtee 

Madeleine SZEKELY 
danseuse de genre 

Dimanche, matln6e l 6 h. p.m. 

R.C. 16tn 

1 Voici tro -s sem:Lmes que les 
1 avant-gardes <.!eH troupes italien
nes sont tt.rrivées à Sidi Barra.ni. 
On ne peut plus prétexter la cha
leur de l'été pour I·tlarder l'o!
fen~h'e. La seule raison serait 
donc la ~ensation éprouvée par 
les Italiens qu'ils ne peuvent pas 
mener à bonne !in une telle opé
ration. A moins que les prépa
ratifs ne sulent pas encore ache 
vés ou que les vasles du nes sa
blonneuses rendent C.:ifficile l'ap
provisionnement des troupes. 

li n'y a pas de doute que le 

1 

front égypt!an est un des premiers 
champs de ba.Laille à l'heure ac
tuelle. Parce qu'Il décidera du 
sort de to11t le Proche-Orient. 
Aussi faut-Il compter avec lul 
lvrsqu'on volt PAllemagne essayer 
d'arriver au Proche-Orient par 
un chemin représenté aujourd'hui 
par la Roumanie et dema.in par 
la Bulgat·Je. 

A p;.o J){)S du r•aBsaqe a ~ra. 
vers la B·ulgrtrie, ie journal 
écrit: 

Il se peut qu'il y ait une alllan 
c" avec la Bnlgal"le. A 1nolns que 
ce ne soit une uccupaL!on par la 
f<,r<e. De toute ïaçun, la pre•en
c~ de trouJ)<"s allemandes <;n Bul-

l g&rie constitue une menace di
recte à la G,réce et à la Turquie. 
La Grèce se trouvera partlcnllè-
r ement plac<ée entre une meonace 
allemande de ce cOté et une me
nare ltl!il,.nne dn cOté de l'Alba
nte. 

Horizons nouveaux 
Les saadistes msi8tent tou. 

jour:J pour une entrée immf!.. 
diate de l'Egypte en lice. 
Après G-lt>ef fry bey Ghatt. v<>ict 
le député Mohameâ Chahine 
Hamza qni ér;rit : 

Le part! saad!ste brandit à. 
nouveau !'étenuard de la lutte. 
Sr. mls•lon est aujourd'hu i beau
coup plus importante que ne 
l'élalt la mission du Wafd au dé
but du mouvement national. L& 
nation ét11.1t alor,. préparée a. 
l'app"l du Wafd. Saad Zaghloul 
pacha n'avait eu qu'un mot à dl· 
re et l'étincellE> se propagea com
me une tralnée de poudre. 

Cependant l'appel de• wafdls
tes aujourd'hui en faveur de la 
guerre eRt un appel hardi. Ma.!s 
t! émane de Maher, de Noltrachy 
et des membres du part! saad!ste. 
Des bommeg qui n'hésitent pas a 
P•lllr~ulvr~ la réalisation <les buta 
dans lesquels Us croient, 

l'allocation du chômage 

f?§!!!!2!!! !2!! ! ~!?! !?! ! !§?: 

Cependant, la présence de l'Al· 
le magne aux frontières de la Tur
quie soulèverait aussitôt le pro
blème des Dét1·olts. Il n'est pas 
cuncevablo que les Rnsses lal~
s~nt les Dardanelles sous la me
n:ice allemande sans intervenir. 

Le ministère des A!ffllires So
ciales a prop~é denllèrement 
l' ouvert1tre d'lm crtlclit de 50 
flûlle litYres po-ur sen>ir d/allo
caticm au.c ci!Omeu.rs. A ce pro
po~< le joumat " Al I nzar ,. 

1 ~ (~tf!11] 1-''1 l'Islam et les dictateurs 
ém·it : , 

Plu.s loin cette remarque : 
Peut-être qne l'Egypte se dis

tingue dP. tons les autres pays 
par le grand nomb:re de s"" 
chômeurs alors que les travaux 
n'ont pas diminué. Le nombre 
d~• uslne,o, del fabrlques et des 
socl<'tés a tri}Jlé •ans que le 
nombre des dtOmturs ait dimi
nué. 

RODICA 
chanteuse fantalslste 

FRANQUITA 
ET RAYMOND 

danseurs mondains 

BAlLET MEDGYESSY 
l\1ISS BERYL 

On distrtlmait hier dans les 
rues un fascicule conte>uznt les 
horaire des prières et du jeune 
pendant le mois de Ramadan. 
Dans ce fa:;cicule nous apons 
lu le point de vne des 1Llf'mas 
musulmans en face de la guer. 
re. Point de vue exposé par le 
Cheikh F{kry Yassa. professeur 
à la Fcu:ulté de Droit Musul. 
-man. 

C'est que l'extension du chOma
ge ne vient pas de l'lnsuf!lsance 
des travaux Elle peut être due à 
la désor!fanlsatlon du travail. Ce
la est d'autant plus curieux que le 
pays "n est à. ses pr~mlers pas 
dans la vie lndustdelle. danseuse classique 

PEiffiY GINGER 
danseuse fantaisiste 

lUlle ARLETTE 
Vera 
Sohar 

Diamant 

. CASINO:. ' 

EJ ·ACIA 
Pont deo Anglais - Ghlzeh 
A PARTIR DE CE SO IR 

A LA DEMANDE 
GENERALE 

Pour une troisième fols 
LE GRAND SKETCH 

POLITIQUE 

ALA ALBAHA 
LE TOULOUN 

ou 
(John Bull contre Hltl..,. 

et Mussolini) 
LUTTE JUSQU'AU BOUT 

BADIA MASSABNI 
ETSESGIRLG 

Après-minuit: 
CABARET - DANCING 

. . ''THÉATRE 

~·M·A ·JESTIC.· 

TROUPE B.ÉBA 
Revue "3/3 ,, 

Parade des fêtes 
de la Nature 

<< Je t'aime, un point, 
c'est tout •• 

AVEC LE CONCOURS 
DE TOUTE LA TROUPE 

N.B, - Durant le mols de 
Ramadan, matinées chaque 

vendredi et dimanche. 

La guerre engagée sous l'inspi
ration de 1a vengeanct, de l'a· 
gression, de la tendance à la do
mination, du vol, du banditisme 
et de l'atteinte à la liberté des 
peuples, cette guerre sauvage et 
criminelle doit être repoussée par 
tcute l'humamté. 

S1 la guerre est faite pour le 
bonheur et le bien-être de l'hu
manité, pour consolider les bases 
de la démocratie et réaliser les 
aspirations générales, ainsi que 
l'tcfal des hommes libres, si cette 
gu.,rre est faite pour punir ceux 
qui troublent la paix, cette guerre 
est légale. Tou& les hommes doi
' ent la soutenir, l'appuyer et ne 
rien ménager pour servir ce tte 
cat~se. 

Nous entendons au cours de 
cette guerre perler de parjw·es, de 
n1ensonges et d'obligations mal 
tenues. CompRrez ceLte attitude 
défectueu"e ùe la part de ceux 
CJU: prélcndent être civilisés avec 
le respe .... ~t des engagements, le 
loyalisme du prophète. 

Les n.ouvelles de ~E>tte guE>rre 
nous t·acontent les atrocltês des 
nazis qui tuent les femmes et 
les enfants, IJr(llent les villes et 
les viJhl'.feS. A ce propos El Bou
khari nuus raconte avoh· entendu 
de Abdallah, fils d'Omar, ce qui 
St;it: 

« Au cours d'une des campa
gnes du PrQphète, je vi~ une fem 
me tuée. Le Prophète interdit 
alors le meurtre des femmes et 
des enfants ~. 

ravenir des Indépendants 

Derrni.~ la constitution dlk Ga
binet Air Mailer paell a, a1~ -mois 
d'août 1939, les indépendants 
·ont JOué un grand 1·6le dans la 
politique égyptienne. Cette in
fluence des utdépendants Sltr la 
rie parlemeutatre fait l'objet 
d'une élude de la peut dn D r. 
White Ibrahim, professeur à la 
Faculté de Drotl. Le Pro[es.~eur 
écrit dans 1P "M on.~.~awa ,••: 

Pour co-nclure : 
Nous esp~r·ons que le gouverne

ment organis~ra l'approvisionne
ment des fabriques, des usines et 
des atellers en mat!è1·es premiè
res à des prix abordables. Afin 
que la. main-d'oeuvre puisse trou
ver du travail pour vivre. Afin 
que l'industrie pn!sse se dévelop
per, afin que le pays puisse at
te: nd re un certain degré de p r CIS• 
péri té, 

l'essor industriel 
Le " Mokattam " éorit : 

Minet el Bassa! a besoin de diX 
m m e ouvriers. Alors qu'en H aute 
Egypte et en Basse-Egypte Il y 
a des mllllers d'ouvriers san t~ 
va il. 

Qu'en pense le ministère 
Commt>rce et de l'Industrie? 

Au sujet d" blé, le n~ 
jou-mal se cie nwnde : 

L'exportation du blé est-elle r .... 
commandable apr~s que les trou
pes brita.nn!quts aient été renfor• 
c~eg d'une manière aus~l form ida
ble? 

Le " Wafd ~~ Mas?'i " tlcrit : 
Le minist~re dn Commerce d.., 

vralt surveiller de près le commer
ce du blé et établir les rapportai 
des commerçants et des consom
mateurs sur la base des relations 
qui régissent les rapports des com 
merçants avec les producteurs. n 
faut assurer l 'équilibre entre ces 
trois facteurs, le commerçant, la 
producteur el le consommateur 

L e -rném6 journal parle du pl!. 
troie : 
Le sous-secrétaire d 'Etat aux FI• 

nances pour l'arpentage et les mi
nes a déclaré que les quantités de 
pétrole emmagasinées en Egypte 
sont très abondantes.Aussi a-t-on 
décidé de vendre le pétrole sans 
cartes pendant le mois de Rama
dan.De même n'y a-t-11 aucune rai
son pour que Je public emtuaga.si
ne le p<trul~. 

Peut-t·tre ~ ... ~ralt-11 heureux que le 
gouY~m~ment mette le public au 
<:ourant de ces puits de pétrole 
qui sutftsent à l'heure actu~l!e à. 
couvrir les oesoms du pays en b~n· 
2-lne et huiles mtnéraled dlv .. rses. 

Sl l'on extrBJt le pétrole d~s 
puits égyptiE-ns et si les laboratol· 
res de Suez sont agra.nd!s,l'Egyp
te pourra. .non seonlt!mtmt sut!ire à 
sa conRommatlon !oeale, mals elle 
pom·ra aussi e. porter dn pHrole à 
I'Gu·angH. 

Le public Ignore qn'en envisa
geant le pire l'Ego·pte pourrait 
avoir du pétrole de Palestine et 
d'Irak par voie de terre. ·- ! ! ! ! ! !.2: 

Peut-être que l'aspect Je plus 
important de l'actl\"ité des Indé
pendants p.~riPmenta•Ies réside-t
Il dan le fa1t qne dans leurs 
études et dttns leurs débats Ils 
n•' sont pas as!t ~lnts aux !lena 
de la. politique d~ pa,·ll. S'ils sont 
capables, ~~~ peuvent pulser dans 
leur impartialité et dan• leur 
éloignement des Pl\l"tls une forc·e 
el lvne influen<'e qui ne sont pas 
à dédaigner. C'est ce qui leur 
permet d'atténuer la vivacité du 
ton entre la majorité et la mino
rité. 

Il raut savoir que I'Egypte s'a.
chem',ne vers une po!!tlque conSl· 
dérRnt le pétrole comme le com
bnstlble principal parce qu'Il •• 
trouve en quRntltéR très a.bondll.11• 
tes dans les gisements égyptle,.... 

Roof -Garden 

lH 11 a 1 B 14 ~ 1 tJ 1 
AL & VAL RENO 

danseurs américains 

Troupe ··~phinx" 
les 4 c61~bres acrobate• 

Mlle Sevaskaya 
danseuse fantaisiste 

Princesse Tabou 
vedette excentrique 

Juan aud Betty 
amerlcan duo 

Lovely Ladies 
11anseuaes américaine& 

Hekmat Fahmy 
danseuc.~ orlent•le 

Ré-Jnnf' 
z,, I · w \V •·i~ht 

l\Iargucrite 
R.C. t8~ 

Sur la scène de la politique. les 
JndépendantA sont des spectateurs 
beaucoup plus que des licteurs . 
S'li~ mtervlennent avec tact, com
pNcnce et habll~té, Ils peuvent 
a,·ec leur n~utralittl faire pen
cher la balance d'un cOté ou de 
l'autre. 

Plus loin, le Prof. White Ibra. 
him t·emarqu.e qu'en temps 
normal les indépenda11ts ont 
fort pel~ de chanl'es de tonner 
le Cal" nef: 

1\la!s ce n'est point Je cas dans 
les périodes exc.'ptlonnelles ou 
Imprévues. Il arrive parf~ls qu'un 
parti n'ait pa3 une majorlt~ ab
solue ou qu 11 •olt àlfficlle de for
mer un Cab1net de coahtion. Dans 
ces deux :a 1 ou dans l'un d'eu:.:. 

1 
il n'e.:::!t nJ étrange ni anormal que 
le chef de l'Etat ait recours au 
choix d"un indépendant pa.rle· 

1 
mentalre pour former un Cabln•t 
Independant L'n Cabinet que 1e 
P!lli<ment appuyeralt comme un 

• C'llh'n"t parl,me11talre con t!tu
tlonnPI. Il ::r~ pPIJr aue lEt Parle~ 

nwnt Vl'lllrP ]Wntlur1t un {'el tA m 
t emp. s'l-diJwt•r dPvnnt ce Cahi
r~t pnur lui lni~l'lrr l'ucca~iun de 
trAit~"r bt c.:r1~e rt dr menPr Ie3 
affAires rlu p~ys ~ bon port. 

Cea aolu tioca son~ toutefois l'e-

La complainte du fellah 
/ 

Les cultivateurs se pwAgnent. 
Le " Vlafcl el .Ma87'i " se fait 
l'écho de leurs <lol{cwce.~ daM 
1111 éditorial : 
Le petit cultivateur se pla~nt 

d~ ce que le' commen;ants reru· 
&<?nt d 'acheter le coton a.u:.: pr!:ot 
convenus. On !<?ur offre P.T 295 
et P.T. 10, alcrs que les grands 
culti·;ateur~ v ,nd.ent à P. T. 315. 

Les commerçants \'ous répon
dP.nt au"JIS a.hètent pour le comp
te de· t!<?rs. L• comité qu: r~ço!t 
le coton y regarde de près quant 
à la question de la var!~<~. Aussl, 
ces courtiers doivent-ils prt>ndl"e 
cies me~ure~ pour é,•;tc?r àes per
iee éventuelles. 

Nous .1e !11\'Cn .. pas dans qn~lle 
mef.i\11'~ (·eo:o ,.,.x,·ti~Ps pPU\'t"nt ~+re 

VHil-ihiP~. De tntllP fn<,:nn. ~~ les 
('OillllH'rr-:tnfs sont e-xeue;nhle~. c'e~ 

au gnu' "1'11°1ll"nt à s'n!:l;:=ourer de 
l'AulhPnlif'it~ df' C .. fll eXCU~el. g•U 
y a d'Rtltres motif~. le gouverna· 
ment ae.u~ 7 remédie!\, _ 

.. 

.-'. ... 



c ES 
A LA BOURSE DE LONDRES 

Cours de Clôture communiqués pa Reuter 

Le 11 Octobre 1940 
L. t. 74 112 Consolides britanniques 2 1/2 0/0 

Emprunt de g-uetTe hrit:lllnique 3 112 0/0 
Emprunt hritrlllniquo de Conversion :i l/2 
l::mprunt allemand 7 0!0 

)) 102 
OfO JIJWG\ » 107 7/8 

)) 5 1/2 

t.rurkish 7 1/2 OfO Bnnds Lst. 
)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

Achats 

n 7/8 
8 
l:Z 
rii 
5:3 
?:j 
10 

12 
H 
(16 
57 
77 
22 

Ventes Dern. trana. 

1 1/8 

Gi 3/<i 

G r0ek 5 0/0 Loan 1 !) 1 } 
Greel; 7 1/~ 0,'0 1!J:!I (1\ef.) 
Eg ·ptin n ·l'nified -\ OtO 
Egq>tinn Pri!f. :l 1 ;;> 0 0 
Eï'yptian Trihute :1 1 2 0/0 
:1\'atinnal Da11k nf Egypt 
E~yptian Drlta Light Hnil-

w:rys (l'rd.) s. 2/- 4/-
Ef<yptinn ~farkets 
Et-:~ï>tinn Salt and Soda 
E.c:.vptinn !Jrlta Land 

)) '.!1- nom. 3/- nom. 
42/6 

12/6 
tl/:{ 
32/6 

8/9 
40/-

" aï/6 
)) 7 (l 

Un ion Fonrière ri' Egypte 
:1\'ew Egyptinn Company 
Alwul(ir Compnnv 
Anglo-Eg. Oilfielcis " B » 

,, 8.!) 
» :17/G 
,, li/3 
)) 35/-

LE A J .. O~~RES 
Cours de Clôturo communiqués pa r Reuter 

Le 11 Octobre 1940 
Achats Ventes 

NEW-YORK 
CONGO BELGE 
BER:\'E 
MADRID 
ATHENES 
JAPON 

Dollars a Lst. 4.02 1/2 40.3 1/2 officieux 
Franrs » " 1 ï6.50 17G. 75 » 

Francs , 17.35 17.45 , 
Pesetas n " - 37.70 " 

Drachmes n " - 525 , 
Pence " " 14 14 1/2 

INDES Shilling Rupee 1/5-31/32 1/6-1/32 officieux 

Montréal sur Londres Dollars il 
New-York sur Londres Dollars , 
New·York sur Montreal Dollars » 
Cali Money à New-York , 

~ Or tin S. 
Argent 
E~;compte à 8 mol! d'échéance 

Les cotons à l'étranger 

Le 11 Octobre 19W 

ClOture de Llve.rpool 

Al\1ERICA.."\": 

Mars 

EGYPTIEN: 

~uizeh Janv. 
AE.hmouui Jan v. 

7.18 - 1 

10.92 - 2 
10.55 inchangé 

Clôture de New·York 

Octobre 
:Mars 

0.4-() 
!J.ii 

Clôture de New-Orleans 

Oc•obre 
1\Iu rs 

\) 5:1 
9.16 

Clôture de Bombay 

6 
8 

6 
9 

A ni 11 1\lai 103 1/'> - 1 1/4 

Clôt. du 11 Oct. Clôture préct;;d . 

Lst. 4.67 7'8 4.67 7/8 
" 4·0:~ :F~ 4.0:1 :W• 
" 86 :l,8 'G 3/8 
" 1 0/0 1 0/0 
" s. 168/- 16!!/-
" d. 23 7/16 23 7/16 
11/32 - 1 1{16 0/0 1 1/32 1 1/16 0/0 

Le change à New-York 

Livre Sterling 
Francs 3uisse 

4.03 3/4 
23.18 

Achats Oommisslon Britannique. 

Halles 57ï3 dont: 
Lnngue-soie 
Guiza 
Aslunouni 
Zagora 
Dhers 

29, 

Cummuniqné par: 

Costi Cozzlka 
rue Malika Farida -

239 
1:?7H 
Z:?·H 
lillo 7 

67 

Le Cafre 

CHIFFRES INDEX DES PRIX 
DES MATIERES PREMIERES 

(Sur la base de la valeur 100 
au 18 septembre 1931) 

Le 11 Octobre 10~0 

,\ujounl'hui 
Hier 
Il ,. a qnalre semaines 
L'aÏ'J.Jléc passée 

1 7:~. 7 
171.:l 
J(;j,7 

1St!.U 

PE ITES ANNONCES 
Pll \IP 'J \(,(11'\' jPune, P.·per mente, t -J. J:1 dwrel e tz:tvail d~ 
pré.ll renee LP Caire ou Alèx:ttH.lrie 
Ert it c: <-Phannaelcn ~ . JJ.P. 4Gn, Le 
Caire. (No. 2118·0 

DE'JOIS[1f( E prf'lft'S~Hlr, llbte tes 
, f t f1 • ~ .J al'tt·FJ.-n.ldl don

nera ·t lt·çons ft ~nçais Pt grec, s'occu
pet·ait d'enfants. de pl't•fl·renc·e :\ ~a
malek ou en \':,Je. g<'l"Îl'P: • Demoi ·elle 
.pro!ess. ur~. B.l'. 4G5, Le Cu ire. 

(NO. 2HSfiJ 

;nL '('IF'Rl' ~pécl!illP~~ pour . r"r" 
)1 ~l 1 ~' <"t nwtaux atn .. :q qun 
pour p•·•Jdt t.; <"himiqta·~ inùnstrlels de-

SOCIÉTÉ ANONYME 
DES 

PRESSES L 1 8 R E S 
ÉGYPTfENNES 

SIÈGE SOCIAL 
6, R .. e Ch~rlf Pacha 

man<l••s par l'Amcl'i<·an Near Ea~t Cor
poration, 19, rue Adly pacha. 

(No. 4967) 

flllC 
po\tl' 

(·h".rg-{· bUil'Ull eo,.nul~sttnl'l'!i mJnl• 
rnum :·l•qui 'PS ou s'ab~ten!t• :., pal'fa.i
h·tnent. il' J rançais, notion complubi
lit<• ... ~unnaitre l'Angiai~ et ù:u:lylr)
''I"U]J11iP S'ndt'P!'I.MCt de 12 lL à 1:! h. au 
}1.n1. c\ M. Jo:dgunl Alos:-;.:1·i, cl'hncnlx ol 
J.wuio'l , 9, nw Chaw:ll"hy. 

(No, 21495) 

('O'IrT \olv dlrrom~ et ~p~clnll-
' . 1) JI~ :;~,se chn1·g-e de tout 

tl'H\'llll <'omptahl~, org-uniRtltion, de 
< ompttlbtlit{•s, 'l'enu~> de Uvrl's. MIRe 
;, jour, Bll11n, VértficatlonR, Impôt snr 
lP 1!·•\'cnu, etc .. etc .. J~xôcullon roplrle 
et ~oign'•c. Conclitlons nvuntu){~n"e" et 
fr (l'liait. Retire: cA.Jl.>, B.P 1G22, Le 
Cah·e. (No. ~J 197) 

I I}CO''~ A. domicile, <le cuttur·e 
jrJ . , ~, physique, rnassflge , atnal

g-l'I~Hcmcnt pour dtnnes, dernoil5elle~, 
mel'l:·lirurs. pen jeune profcsacur cxpé
rilnl•ntl:. Prix tnodér~s. ~Il·thode rapi
de. Re rire: à ~culture Physique», B P. 
~Ou, L· Cuir~. (No. 21491) 

ALEXANDRIE 
tT~BLISSE MENTS 
OE PRESS,_GE 

1 ! \llf\'J)Rif Jo.) moteur A.E.O. 
, !\ l~;' lj ~emi-DleHcl vertical :12 

1 

HP. 2 cylindrea. 40~ tours. Très bon 
(tut, .:o.l Buckley Double Cyllnder 
Collon Opener. 41 1/2" diamètre. Cons
truction Ta.ytcn· Lang & Co. Ltd. S'a
dresser ù. I'Alexandria Comn1crciat Co .• 

Roe Cl u ter Khêdtv• 
Rue dea C b ou Da b • · 

C.a SocMté est p:4h 
r1 recevoir de nou. 
veux clients expor. 
lateurs. Elle 1 eu r 
offre toutes facili
tés pour leur Ira. 
val/ de tarfara, 
pressage, magasl· 

1 nage et expédtllon,_. 

lll~halht-Kéblr. (No. 1773AJ 

,1 '\(lllv.l'~ au comptant, automor, ·~ blle moderne en bon 
l!tHt. Ag'Clll'CS s'abAt en ir. Ecrire: cM o .. 
deme., D.P. 16G, Le Cn;n•. ( o. 21-190) 

'J'li'()() \11\.1 env, 830 m.2 Il. 70 mo\trfR 
J l li ~ ' de la rue Fouad, clcr

nère Ill Maternité près du Secours 
d'Urgence, propriété Wal<fs Torgo
rnon. BOti~so Pn construction pour usa .. 
ge d'at;!llcr ou dépôt. A louer en to
talité cu en partie. S'adresser au g:>.r
dlen. (No. 21483) 

• 
LA' BOURSE EGYPTIENNE 

IllER .• A I~A RADIO DlJ CAIRE 

LE BARO E ST 
président du Comité Naf onal 

' 

français d'Egypte 
s'est adressé à to11S les Français libres 

--------------------------------.·---------------------------------
T.r /}(lrrm ],o11is rlr nr11olsl, Pl'~

sir/rnl r/11 romilé .\'rtlionrrl fronçais 
d'/~·'11/llfc, s'rs/11rlrr•ssé flirr par ln 
mrlio rî lous les Jo'ranrrri.~ li/JI'!'.~ 
J'tl!!/' ufoil'l' Ir )JOinln f'/ lrur I'J'JW· 

sr·r lrs rémlfats olitrlllls jiiRrfU'ri 
mniu/rrlrlll/ )1111' Ir• !IIOUI'I'IIIf'/1( rlr~ 
(iaullr r/a11s te mrmde ct t'Il Orir•nt. 
l'oiri le tc.rlc intr1(!ral de son dis
rou rs : 

J'nt tenu à prendre ln parole ce ~oir 
- trots mois environ après la manifes
tation lnltlnle de ceux des Fnmçllis du 
Cnire qui ~·nrfl rmèrent d6cldés iL con
tlnuct· ln lutte - à l'éPO<i\le douloureu
se de l'armistice - parce qu'JI m'a 
semblé que nous t~vlons malntcn:mt un 
recul surfl.~unt pour considérer dans 
leur onsemllle les ·l·fsultnts obtenu.•. 

A usst trouverons. nous dans te rnppel 
d'un effort wu ten tl et tenace - uv cc 
ln sntlsfnctlon (!t'le nous VHuctm 1:\ 
constn tnt! on ete 1 'oou v I'C eté)il accom
plie - plus tle conlumce cbns l'avenir 
ct 11\ dHermlnatlon étl<'r~lquc de pous
ser toujours plu~ nvunt notr~ HCtlon. 

Le :lO Jnllt demlt•r - donc sou~ le 
, coup de l'61notton pmtoncte q\tC tetll' 

uvalt lionne ht n o\IVt-lh· de l'u.rmll!t l ce 
- <lUelq\H .. H-ttns d't-ntl'e nous r~unls à. 
la l\l:dson ùe Frunl·e !l.dJ'c~satl'nt uue 
dcpl:che 1~\1 Uhll'th.:hlil Pf-t.uln JJ0\0' tlt .. 
te,te1· le\11' d~clslon tte conllllliCl' ln lut 
te et pou1· pl·ote.•tet· eontre l'ldi•e d'a
ballllonn~r· nutre :tillée, !tbund<)ll qnt -
selon J'expn:;;;slun de 1 nn d'ent.re not1~ 
~i des plu~ vl·henu:n t~ ulorr; - « serait. 
une ttuposhliJtllté 11';;\llC:uiSt! n. 

Depul~ lor\- Il est vr~l, - quelqnes 
enthuu"!usu1~~ !JUI'ml ~~~ plu~ ttrtlents 
sont tu111h~~. c.tuelques ll·ux de pttllle 
se ~ont èlutnte 1u~ts dwn' le nième 
ternp~ - ~t )0111' upJ'è~ Jotu· plu~ nom
breux - vt•ntdtnt Il. nou• tou~ ceux 
quc r·,.cct·ptttl.lun <le 1,. d~hlltt•, l'onra
nl~ntlon tle l:c vle uan~ la d~lultc, la 
pons~e d'unt• exl,tence '""'Jtttlc !lUX 
caprices d'un Y;t.11HPlcur·, <~t de lflH.l,l 

vulncnwur .... r~voltu1ent. EL c't•st :dnSt 
que se Jondult no[l·e Comite National 
d'Egypte :<Vt·c su "N·tlon du Call'e d'a 
bord, sulvlc JJUl' t'elle de 111 r~glon du 
Canal et pur t•elle d'AtexandJ'ie dont 
j'ln!lugmnls Il y Il quelques Jours Ill 
niJuvelle et v:'"te Installation. 

Prés d'une vingtaine an début, notre 
no1nbre nppi'Oc.:hc hctlltllt:Jnent du Jllil• 
her. Hellgleux, llallllll(·s d'etude, hom
nte.s dt scit.:nt·e. huillltles d'ufJalres ou 
simple travt.dllt:UI'!i :-.uut \'cnus t, nous: 
tous confiants dun~ Ill vra ie dc~tlnée 
etc nott·e phy~. tous dt•cidés ù. se con
saci'CI' enl1&1·~uwnt u. ~m ltlll·l'alion. 

li:n uH:rne l~1np~ que ce J'u<iseulble
lllcnt lit ~ignitu.·at.wn plus pari.Lculierc
nwnt tuor:dt•, \UH~ :H.·twn Jnilitutre s'or
donnait: c;arps de dftense locale pour 
c&ux c.tue le11r filtliUtion ou leur tti~e 

ctnpt-ch~~lent llo servir plu$ actlvenwnt, 
corps mll!Lulre proprenH,nt dit avec no
tre Légion d'Ul'ltnt 1\ laquelle J'Hvaig 
l'honneur le ~fi ttoùt demlct· de remet
tre le )Jrtnrlcr dl'llpeau de lr1 Fr·ance 
llbr·e. Depul~ nos couleurs ont re~u le 
b1tpti:me <hl ltll. <Jonuue 11 111llatt s'y 
attendre, nu~ houunes se .~ont bien con
duits .• si bien conduits mème qu'Il y 
" quelques Jours le Uenérul Wilson me 
!ahuit paJ·t dt> sail udt1111'ut..ton pout' 
h~ur bt-Ut: tenue an ron1hat. 

Voici donc ou notL~ en sommes en 
E:gypte. 

Au tlehor~ vou~ savez d6Jit. qup notre 
Jnouven1cnt a gagné succcssivenwnt. 
toute une ~~~·te de H•lTltoll·e!l, cie colo
nl~~. de &TOilt>Cinents de F'rnn(·als 1\ 
l'etl'~tllgtr (JUI fOI'Illent Jll~tintenallt ROll~ 
l'autant/> SIIPl'éllle du genèral de Gaul
le un véntable Em~.>lre de 1,1 Frunce 
ll!Jr·e. o.,ns la constitution ete cet Eln
pll·e, Dukar ét l'Afr1C[UC Occ>dentale 
n'ont Jill se joindre à nous. Vou, HH· 

ve:-. tJO!ll'(ltlOI, Appel~ Pal' l:l grande mu
Jul'ltè de 11us t'Olllpatriotes, le Gènérnl 
n'a pas voulu v~rsel' le sang de <'eux 
qul, enlr<·l~nant les règles en VJKUCtlr 
che-:~. Je~ )rtuples les plu.c; llull>UI't•s, 
n'ont pu~ ('I'Lllllt de tirer su1· des puJ·1e
uwntaln:"'. 

C:ep~ncl~nt qnP nons Ol'gtllll<ons ce 
nouv~t r•;mpll'e. nos lo1·c·es de t~t'l'e, de 
rner t:t d'ull' ~nirnées dtl plus l1el es
prit s·~ntr:.,nc•nt pour te Joui' oü eltt:s 
~·cmplolt:l·ont de façon nctl\'e. Nos amts 
11ngluls livrent en eHct actuellement 
aux Allemands une autre bataille de 
Verdun, un Verdun nuquel non JJllS 
seulement l'nnnêe mais tout un peuple 
depuis te Roi jusqu'nu plus modc•te 
citoyen britannique prennent part. Le 
courage, ta résolution inébranlables a
ve<: lesquels ce grnnd peuple ré•istc et 
comhnt depul& quatre mois font l'nd 
nlirntton du 1nonde et c'est snn$;, réscl'
ve que nous 11ous Inclinons nvcc une 
profonde l-Jnotlon <levnnt tant cl'h(•rois
mc. 

Mals cette guerre de position ne du
rem pas éternellement. nn Jou1· vlendl'll 
oit les force• bt'ltunniques s'ébranle
ront et passeront à ln contre-attaque 
et ce jour-là les fdrces !1·ançalses du 
générnl de Gaulle soigneusement pr6-
purées combattront n ve<: Joie •\ côti> 

-de nos Aillé! afin de panicipcr· iL lrt 11-
b(•ra tl on de notre p:ws. 

Ce grand Jolll', on l'ntl<'nd 1:\ bns t>n 
Fmncc. Cl'O~I·:<-en les lettres qul notlS 
fll'l'lvcnt où l'on nous dlt que ln vic ne 1 
serait pas tenable si le solr \'Cnu -
tous groupés dnns une hnmhre close 
- on n'invoquait le signe llbérntcur de 
notre croix de Lorraine. 

Croyez-en ceux QUI reviennent de 
France ct qul ont vu se dérouler les 

événements. Ceux-til vous -diront que 
ln valom· comhnttlvc des troupes était 
remarquable cê que notre armement 
était de crunllté superieure. 

A l'l>ppul de ce~ dtrcs llH vous cite
t'ont qunntlt(o d'e>emples. J'en retiens 
deux entre mille. celui elu capitaine 
Blllotte ctllJ seul dans son tank lmmo
blllsn en douze minutes douze t:ml<s al
lcm<,nds, celui de ces chasseur~ qui 
d'al)Ord surDrls par la méthode d'utta
que des avions allemands sc firent vite 
i1 cette nouvelle forme de comhat et en 
dix Jours avec ktlrs simples fusils au
tomatiques aiJnttlrcnt vingt avions al. 
!emu nets. 

A quot donc attribuer notre effon
drement? 

A J'lnférlorlté du haut cormnande
ment, à l'insulfiBilnce de chars et d'a
vions d'une pnrt. nu 1nnnque de cou
ruge des autorités civiles, nu défaitis
me des classes dirigeante' d ·autre pnrt. 
Les nutorltès civiles n 'ont pas fait leur 

cette lâche complaisance envers le 
vainqueur qui aboutit à cette formule 
dont les termes Jurent entre eux: «Con. 
tlnnce en llltlcrll. 

Nous prétendons avoir le coeur plus 
!enne ct mieux accroché. Certaines ser
vilités. certaines lilchctés marquent un 
pcur>te à Jamais. Nous ne voulons pas 
de defaite morale s'ajoutant à la défai
te mntértellc. Le COl'PS peut t>érir mats 
l'esprit demeure. Tendons donc nos 
cour·uf{es ct noH volontés, J'hiver va 
s'ouvrir, pcut-étre sern-t-11 mofne, Ce 
sen1. t'époque des «A quoi. bon ... », du 
«Pourquoi cot.tlnuer ... ». Ne nous lais
sons P,as gagner par le doute. Le plus 
dur est fait. La mnrée germaine est ar. 
rétée. L'aube sc lévern. Elle se làvera 
radieuse et nous ''alncrons ». 

\1\J\1\1\.'\'\IV\'\..'\1\I\I\J\I\.I\i\l\1\ '\I\.I\MI\I\.I'\1\ 

DELlO POLIS 
devon· et ne sont pns dCillClll'écs à leur RACJNG 
poste. Le~ cluss•~ dtJ·lgcantc~ convain-j I CLUB 
cut.:."i dt' l1!1JJllltwncc d'un n1ouvcmcnt 
COtllllllllllstc èt ri'I'Oilltl<.li1Jl:ul" lll'lllent ------
~c·ctp(é etèpllls <le lonqs moi~ la di•laite 
Clans ll~ur coenr. Ce sont les mêmes qui 
Uutunt le-; annl!c!% d'avant-guerre nu 
ll<•u d'nct·orupllr leur devoir civique 
lai<Sal~nt le d<·"orclre gaKner le pav~. cc 
sont le~ ""''"''' qul d!O~Icnt • Plutôt 
llll.h:r que 1~ t'Oilllllllnl~ntc >>. InMensés 

La première réunion hippique 
Ln pr·rmière réunion de l'Hélio

polis Racing Club anra lieu Je di
manche :?.7 octobr e à partir de 2 
ltPnres 30 p.m. 1 

<llll ne Vlllt-nt IUCitlC }Ja!i flUe l'hiLlél'~S
HIC njcst qu'lill<' Jorrnc du c·onlmunts. 
IJle. 

Le p&rll commtmlst~ Cl\11 n•extstnlt Les droits d'eutr~e 
JJus en Prant·e au >uo1uent de l'•ll·ml~tl- comtne suit : 

sont fix és 

cc, " ~t~ tnvoqu~ pour Jaire !4ccepter 
lu <ler:dte_ !Jev~nt le• Jantes comrnlses 
on s'est mis t\ ~Senoux. On a dêclnré 
<!1l'rl Jallalt expier, t•:<plf'r en acceptant 
la domtnutlon Hllemande ... 

Ja111als nous n'aecepterons cette doc
tJ·lne et sl fautes lt y n en. si une cx
plutlon Hait n~cessairc, nous pensons 
<ru'll était plus courageux et plus di
gne de "" sacrifier en défcndan~ le ter
r!lulre tJ>Cd à t>led comme c'eut été pos
Slhle si tc (.'urnrnandcmc•nt nvnlt été à 
la hnu tc ur du la valeur de nos trou
pes. 

Jamnls nouq n·nccepterons l'abandon 
de notre Alliée, ce retournement d'al
liance sous ln botte de l'envahisseur et 

Le service des 
inventions utiles 
à la poursuite 
de la guerre 

L nnclt·Ps, 11. - (D.O.P.). - Lc'l 
eito~·ens lJrilanniqu<'s, depuis les 
ll!inis! r es ct les lords, just[n'aux 
1nuiruln·s ]Jelils ouvriers, enYoicnt 
rt'·gulièrctlll!llt cha<Jl!C se1naine à ln. 
rlirl't:lioH dr•s n•<.:irl'I'f:hcs !lciC'nli
lïqrJr•s dn Jni•li~ti•rc tl•• 1'.\pprovi
sioHttll'llll'lll, plus d•• ltt!O invent.ious 
till s&tg-gt·!'ltiuns ]HHlr g-ug'riPr Ja 
giH'ITt•, 

\lors rptP pln~irnr~ rle res !Wg
gl'slilllts Sllll( ÎIIIJ'""'"ibll's tt nwttrc 
'''1 pntliqu•·. l't l[ll<'i•JtH's nutn·s 1111 
]><'tl lanlai~islt·~. il' Jll 't•fC'sseur K 
1\. ,\Jrdnui<', cotJsr·ilJPr S<'it•nlifi
que 1il· l:t dirl'clion, a d\•clar{, an
joll rd 'Jrni 'Jill' pln~iPurs nnln•s onl 
til'ja lot(> :llflljltJ'•l'S, ~~ pOIIJTllil'll( 
aYoil' Ulll' v:lil!tll' indnsfri,.!IP apri·s 
la gttPJ"l'P. 

IJ••s JII'OJ!Mitinn~ qni ont clnnn{• 
)l:lr ll'llt' n··,disatinll, drf! d•sultats 
posili\'s or1t rapport anx proir'l'· 
lr·ur~, 1111 1' 1· auti-n{•ril'll, :111 ht'•tnn 
!\t'litt·, l'f'Jtt'tll"l't', :.'! dPs alliugt·s :-;JJ{•

dall\ 1""'1' ltlittd:tl,\" Pt nu <'•ll•h•rl 
tl••>< ( !'011)11'S. 

IJ•·s n···itt·rcht's sr pnnrsnh·Pnl 
f'llt'lll'<', dt'•t:f~ll'il lt' Jll'llf<'SSl'Ut' .\!1-
dr;JdP, cl:rns plnsit•ttl'S dirPI'Iiuns, 
dans l'rspoir <Il' tnnr,·rr rlPs mn
-' l'liS l'ffil':t('l'S ]11H11' lt•ll il' l'Il !>Cil('(' 
)P;: hmrlharrlit•t·~; dl' nnit. Il Ill! 
Hnnrait ~· aYoir un n'lnèdr• ~(qtél'al, 
lllltÎS iJ l'Hl J>t>~"iiti<~ dt• Jl<lf\'Pllir Ù 
dPs Îrl\.CillJnllc:; ,ljiiÎ Hllg-111Piltl'l':1ÎPIIf 

IPI'r'lllPIII lr•s Jll'I'I<•H dl' l'rtllll'llli, 
qu'il 11C• \':ltldnlÏI plus la ]" iltt• 
]><>lf l' lui do· <'~Httirrn•·r rPtlr lol'llll' 
dt• lf'ITnristlH'. La plus grant! • :ti
I••Jllion l'SI. dorrrd·r atrx tlt<I\'1'11S 
rl 'a!JI(·Jinn•r la Jo('ali!-latinn l't. ;l'nh
trnir 111!1' plt!H !'l':lndP. Jlt't•l'isiolt du 
lir nnli-at'·riPn. Alll'tlll<' in,·pnlion 
rt'•volntiotli!Hil'P n'a r'··(· fnifP ron r·e 
~~·rt~<, dt'•cl:rra Ir pr•nfi'RS!'nr ,\nrlr:t 
d1•, Jll:ris il {•(:rit hPttrr'lt\ rl<' l'l'<'!' 

\'IIÎI' \I'S sllgJ.(I' . ...;{joiiS f'f dt' lf'S t'•tll 

di,•r. " 1\"ntt!-1 ll<'t'lll'ili•lliS a\'<'1' p':ri 
sir h>tllt·~ (I'S s:Jgp;t·stitJil~ tltl p11~ 
l>lir", Pt. 111111~ nr rll·~irllrt~ point IP 
th··rnu .. agPt:. !\OtiS lit' sPI'ions que 
frl>Jl heurc·ux :;i Jllllts i·tions r(·C'onr
Jlf!llsr1s dt• tf!lliJlS f'll (!'lllf>H )lUI' IJIIPi
CJilC clto•e qni pnissc Nre utilisée 
pour notre effort de guene. , 

:\[Pf''!leurs ••••••••••••.••••• 
Damrs ••••.•.•.... .• 
'\lelllhrc!l de l' H éliopolis Spor

ting- Club (u.,·ec insigne) 
mlitair'C"S en uniforme .• 

Petit stand : civils (taxe sur 
le'! spectnr lcs inclus) ...• 

Autos et voitn res entrant 
cln.ng l'encrinte dn champ' 
de cou rscs, les droits 
d'entrée des occupants 
110n inclus 

P.T. 
3,') 
15 

25 

10 

100 

Des abonnements pour la saison 
peuvent êt r e également obtenus au 
tnrif suivant 

P.T. 

Messieurs • . . . • . • • • • • . . • • . . . 600 
D(tlllCS ...•...........•••... ,' 200 

Des loges privées peuvent êtrr re
tenues (s'il y en a de disponibles) 
aux prix suivants 

L.E. 

Pour la saison • .. . . .. .. .. • 20 
Pour chaque r éunion • . . . • • 1 

(:\'on compris dans chaque cas 
le droit d'entrée sur l'hippodrome.) 

M. F. Sll\IPS01 , 
Secrétaire ll.R.C. 

Chemins de fer 
de l'Etat égyptien 

Fourniture de briquos 
comprimees à la filière 
un an a partir du 1er, 

1940 

rouges 
pendant 

décembre 

Jlrs offrrs st-r> •IIL r rç-:1es nnr 
l'in~•·niPilt' f'n t'l11•f dr la ,·nie· rl 
dl'-; tra\:111X, pli>C'I' ll:1h rl JTarlid, 
jll~l]ll'au :?1 nclol>rr! l!f.10 ;\ Il hen
l'I'S /1.111., Jllllll' lu ltHll'l>ilure ri<' 
hi'Ïqllf'S l'OIIg<·s ('O !llpl·ir ll,it'S Ù 1·~ . 
lrlii·1·p don! 1'.\rilllinhlralinn nura 
I•J"·Htill l'''llll;tl!l 1111 :11 1 it pul'lir du 
lrr. rh'••'P!Jd,rl' 1!110. 

(Ill pr•ut ttlrlr•JlÏ I' une ropie dt! 
r:ddr!' d(•s < ' lt;IJ'gt·~ du RP I'Y i cf• dt~ 
l:1 ,.,il' !'l dr"' lr:l\·aux (n1aleriah 
s,•cliotl), J.r· Cain•. ('On! re pnit•· 
rtll'll[ dr llHl lllillii•mf'~, non C<lf!l· 
pri~ ]Ps !lmih rl':tffr;lll•'ltis;'>t'lllPl•t 
pn,l:•l. LP~ tinriln•s poslP nP !';Ont 
p:t> ;rr·cppft!s ~:nttllllf' enî1t. de crs 
r·ahirr.-;, 

L' \dmini ~t rntion sc d•scrvr l e 
1 tll'llil rl':1crrp1rr 011 rll' rC'fnsr r 

l lt'i tn pnt·tp I(IIPiiP offrf' Oll r]P J'nll
llllirr . ans n\·oir hc,oin rl'en üou
tlrl' lrs ra isnns. 
""" \'\.'\ '\ '\ \'\ '\.' '\ \ '\'\ \. '\ \.:\. '\ '\.J\1\ '\J\f\J\1\ \\1\. '\1\1\.'\.1\J\1\ ,., 

PROPRIÉTAIRES 

Pour la gérance de vos 
immeubles, adressez-vous 
à: l'AGENCE TMMOBILŒRE 
DU CAIRE- Tréhaki, Pila
vachi & Co. 26, rue Kasr
c.l-Nil, Téléphone 51007, 
L'agence assume la loca
tion, l'entretien, les encais
~ements et fait des avances 
:m compte-courant. 

La • 
c1g~rette D.E LUXE 

17 Cigarettes P.T. 6 
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I~e souvenir assassiné 
Il n'y a'ait guère p:us ùe \'in"t

cinq a11s qu'il ne l'u\alt pas v{fc. 
El, p11isqu'it de\'a;t pa~ser p:t r cet
tc Yille oü il san!it <JU'elle habitait, 
il lui écrivait. (.!ueltjues mols tre · 
si1nples auxqu<"ls elle rt·ponrlit tout 
aussi iznplemeut.. , 

llu'avall pas hé. jté; il n'y u\ait 
pli a Jrés!lel'. liS ctuieut Ullll 
ù eufu.nce. lis avuicut joué enscm
Llc. L'adule ~:cu~:e le~ untit un peu 
sépuré:;, pa1·ce que les garçon:; or
l:l'aHisaicut ensC111blc res jeux et 
de. e.\jJt•diliolls d'où Je~ fille· 
èluient exdlll'S. L e:; fille!; g:rrùaicnl 
uu 11c sait lJUOi uu la ulll!l'sery". li 
coll\Cl!alt tic l1·s éloigner, de s'as
Sl'llliJl.er _eutrc JwtuJuu:;, dt• se prou
\'l'r a rus,, ct de leur proU\ ur, •lU'ou 
dan des l wuuuc:;. L ètart avaal la 
g"tH' lTl:, UU ,pg JllUCUl'!S ll'étaicut 
p oil rt exadcw ·uL <.:c <111\•llcs ::;ouL 
Ulljuun.l'hui. Lt::; gar~ull.'> èlaieul 
:;c• rrl::; a appreudru lt: latin ou ;~ 
c1·oire lJLI'ils 1 apprct1aicut. Un leur 
l!ll:>cigrmil urw haule ~:ullure tlUi 
Je, ait n:stt:r lll~ ::.lèrieusc aux atlu
lescente:o. Ils fal::miellL parla: d'une 
suc:été sc<.:ri!le lJUi uediuait rosa, 
la l'o. c, et t:Uil! Jar ::.:;aiL l'alJlalif abso
lu. Lt les filles étaicul dolentes à. 
L tC) ~:Jette; il p<.:i ue si elles usaient 
de leur ll!Ucirillc, vc·ndaut les \'a
<.:allecs, vu ur aller de la 1 i!la tL la 
plage. l>criude guerricrc, }Jcuduut 
latlueile les gun;ous dcvarcnt à leur 
digwlé, sirruu de mèpri:;cr les fil
les, tout au JliU,ns rie les tenir à 
di ·~alli; •, 

JJè, r1ue leur::; \Oix <!urcut ces. é 
tie JI! Ul!l', Ü CH fut au(t'Cll!Clll. Le:; 
~an;ou ::.'a~:t:outlttncrcnl, peu a peu 
a. la gloire d'Clre de::; ltuuuue:;. ,\ 
\Îu~• urr:,, il s ::;e :;erllir~:ut dwrges 
d'u11c Juurde e:, pcr icu<.:e qui les 
re!ldtt rrrllulge!lts. Lu groupe c1ui 
uva1l joue a la luf>C l'Il l ail' <.:t a 
fJig'CUll IUie ::.t: refUl'lliU. l[ U\all 
:,ou ::.1ug~ tlau::; plusicur:; fauulle. , 
jJul'lit:i11ail de :.a vie fau1Liule 
Jli:J.i t:cp~:w.la u lw ::.'~· lllèiuit por11Î. 
<.:otuplètewelll, uc ::;'~ al!:sor!JaiL 
pas. ll a\ ait :su. ,j~ iullcj>t:llt~urt~:, 
::;c.~ rq~lt·S 1•roloutll' ·, rua .:; qut 
rt'u.vut cut lJOJIJ• été loruruléc:;, Lue 
coll\ eut; oH tut: ile <.:H excluait l'a
lliO Ur. C'ci a tl ai11::;i. lts élaieut cu
warude:;. l. ~s lantill cs eusscut-dles 
Ul';o,tre lfltcl<f LlC COll! iJ lllaÎ!:lUU de JI ILL· 

l"J,agc, ~.e ll e t·uuv.clltiou du g'!'UlllH! 
tut sufl t a la fau·u cdwucr. .E:le 
etail a::;,cz turtc lllllll' que Hllile 
COIIllJIUIIe ::i)lll[Jillilu.: llC ::;e tl'HilS
l01'JJL;l.t e u rtl~ Ile. Lt·::; j c Utl e!:i folles 
re1ruw;a icn1, Jcc, a tt•ltte <.:u•lltcllu
l 'Jc SC!llÎfiiCrllale eL l es JeUJte:; geu::; 
JlC fal::;a,euL pus la roue. ::5i J aC li u c::; 
ct .\ludt'icirr · ::;c cunfiuwut \ o>ull
t ier::. te !Jll j]· l'J'O~:tiC!IL ;c::; JllOil\'C
UJ<.:IIb le. plu· sec ret::; de leur::; 
~lllC::i - fll.!Ul-èlrC u '<.:<.:illlllg'eail!llt
lb, ::;uus sayoH', 11ue le:. rcurllli !Sceu
ccs de leurs Jecwrc::; - s'ils :;c!l
tulcltt erllrc cux une afliuile LJLL'ils 
He sougeaJCJt t point tl d;:;:;ituuler, 
juruais ~:elle altiuilié !le J'ut aurl>l
guc. 

J. ~s atlllées fJUssi•r,•ul. La \il! ct 
llcja lu w url a\·arent Llh~ut:ie lt: 
gruupt!. l iulJieuue :;e mana, Jml>i
La la proviucc, uul Lrui crrlunls. 

(JIIilllll JitC!fll!:S SUJlll:t ;'t l:'B pu r· 
le, il t•tait luut t'l'lii}Jit til' SIH!\'C
run;. 'l'uttl ll<>l1J'd t>1> 11:Jl1t d•• .~flli\L'" 
uirs. J. c: 'Îcti l!ll!l!llt · •Jtt'il l'lait 
01\ ai{ jiiHil" l'UlliJHigllttll Je jt•tlliL.! 
h< ·t l11lll ' ljliÏi ll\UI[ ('[o•. JI )l' J'lW 

ttii 'I!H tt a\ l'l' l11i , il 11' ">~ti:; lt :tlt l'l 1.• 
prutt"~t"'tait ll\l't' pl't't'aidltffl c·t attcu
dri:<.•t!lll~lll. Il t'unH'll~lÎt )':Il· l;l 
lll:ri11 i1 la jt·une tlilc lJl l 'nlail ct.
l'abir·nn e. l•:t rllllg'C setllii>H'IIl. Il 
allnit. maiult•Jiaul 'r·r~ l•'ahlC'tliiL', 
\'llllllllt' ~i •lie ••tH (•tt• S:\ fil\llCt't' . 
::in Jiunl'l· e au Sl'll ~> le plu::; \ :tg-ue 
l'l pt·ul-èlre le )tll!s 111 ,\ ~lÎ(]lll'. L e 
(Plll)l~ CtUi l'!'lil'<lil. l'Il Jill l'tait ('l! 
lt'lllJl.'l d e la jrllllt'SS\' ol• l'hotlll!lt! 
l's( JiHJIC'l' a\('C luu ~ li'S t'"-rr', ll\'C't! 

toutes les chn~es, où tous les ètres, 
t.mtes ]C!'; cho~cs contiennent. pour 
lul, on ne ~ait. quelle iointaine t 
nr~ Eléricuse prome~!';C. 

La ma i~on était bell~, entourl·e 
d'un junlin. On l'••ùt rtitn impn'
guéc d'nnc imrnohiln ~(l··:·nitl·. J1 cl
k mui!<Oll pour ac;;uc•illir le sou· 
\('llit. .. 

Fal>ielltH,: ne l'a'oit JlQÎnt ulrom-
pé•, elle u'a\'uit ]l>JiJJl r!é~11 r(' 
tlLL'il poll\ait Htlentlrc d L'ile. Et 
s:t 'ic sellibl,lit bien ~alroütis~r
llrcnl, la cortëltt!'ion d'u·rc jl'uncs
!i" telle 'lu'a\ait été la ll'lll'. ·:ur" 
tl oule, j] Ilè rrtr·oll\ ait !JOint. en 
Plie, ln. jcuru· fille rpr'i! ;,,·uit cnn 
nue. 1·:11 .. (>tait un nutre petsonl1li
~~· Et d:ut.c:, so11 \ is:1qr't 111t'·nn'. il 
JI· relrOll\'ait, il nïdcn'.ilïait ric11 
qu · Ir-; ~ r11x. lr!'; yc·ux l'<'~IPS seri!" 
ldnl·lcs. J 1 rhcrclwit ~n vain l••s 
tr :1 ils dispn rns, comme ri·sorhi'~ 
cllltl~ J'ntonnlis~r[llrllt. d;lll. l'r1 1-
]':\tl'tllrnt cl'llllC fe>rPII' llOUY!'JiP. 
:\l;~i<· Fub'f'nnr ne sl'lnh!ait ni di
Jt.ill~téP, ni uppnu,-ric, 11i rt·cluite 
" dt• lll<'~(Jllllll':< prcOCCllfHiti•lllS. 
Ellf' a\Hit Ying-t-ciml an~ de plus. 
Ycil:·~ tout. San< <ioulr nYnil·il 
rl.rurgé antan! qtr'rllr. ~Tais e'l'>t 
rf'ifl qu'il rsl tri·s facilP rie croirf', 
cl• croire tout it fnit. C'f!'t pnnr
quoi, 1111 instant, il la pr·it l'n pi
t;,-., C'nrnmr gi ln. trnn,;formalion 
ri•• Fahicnnl' r"·ait c>t~ i'dfl't rlll 
qnrlque mnladie, à laqu·'llc il l'ùt. 
lui Jar·qqrs, ron!pli teme11t échn! 
]Jt'•' 

C:nlme, atio·nlif, le m:~ri clr Fn
hirrme lui inspira de h ~~ïnpa
lldt• . Xi banni, ni Yulg:lÎn', ui ru
dr r mi cl'a~pC'ct. Rien d'un bnlmtrcl 
011 d'un '<n'. 1t pouY ait ,·.·re le tr
lli<•itl intelli~cut et ~rrhii1le dl' h 
r•··~tlrrrction rtllf' Fabienne rt lui 
:lllnirrrt hit·lltl>l nrromplir. Et !Ps 
rnfnnts. <;ans timirlit•;. niai-< point 
tll·cltainé~ dnn~ leurs l•hnts, a· 
Yait·ttl ]r, ~·r:·r ·c· dr lt•tn' Ù"e. 

f.P <!iner f!lt P\Cellrnt. Fnl>ienH" 
.• rnbluit iH'!lreusP et .Ja,·q•rrs eni 
cl•· ln joir.' li goitta •Je !'"!'~'~ rl'n
pri·s lP yn_, .. l.!P. rt :"'nlHJtJclnrrnn ;'t 
] ('O!IfÎ:l!H' • •' • }'}l,jl,.. hi 11 .' •,-•li('Î 1 

li. Lu conversation fut Ji;;crète. ri 
hi llürt q1ÎÏI ~·:._-~·o u 1n n .·, rP.t.t" 
:ltlllO~phl>rP llPI !Vl'. Et Fnl•ll'llllP pt 
.Tarqn"~ nn iP. n t trnp rlP rlrlira
t"-~f' pn111' ••\h lhrr nn~si\o"•t. rl<ll'
llfl~ inlnJ<'•cli fp rrmfrontnli<111, ]l'trr~ 
COI111llllllS SPIIVC!llÎI'f.:., 

r.r frit :q11i•s ]1' rill1~'r, qtl:llltl lt"' 
rnfnnf« fnn·nt conch!·•. r;n'ils "'·o
qui•rrrrt Ir tPI!IJl~ dr !l'ill' at11itié l't 
qu'ils pronnnci•rPllt Ir<~ non1s c]n 

l'l'Il\ r:ui aYnir:rt c'·tr lf'lJI~ rnlllJl'l
gnon•. IlS rfniC'llf aJJon•~I'S rf,1lh 
dr gratul~ fautruils ct l'nu Pl!! dit 
qur, pn r ln frnptrr· Pntr'onn•ll•·. 
lr sill'rrrr nnrtnrne Pntwit d;lllS le 
sn lon. 

-- El Cl' ~"ir 01'1 ... 

:\lais lni w· ~e <;ott\'1'11:-tit point 
de cr ooir-lù, mnis d'un nutrr. 

ll~ sc jl'li·rPnt drs norn~. .\l:ri" 
il,; ne rct:ullllllrr·nt pns c••ux ~~ui IL' 
portair•nt. \'in;.;t-cilltj an., dl' "''11· 
\l'rtit· a\aient opt'l'!; l'Il Plie <'lllll· 
JIJP t'li /tl1 1 lrl:li!j llllll !'Oint idl'll· 

liqlll'll'l'lll. li s a\aiPIIt, J'nn C"t 
l':llt[r,!, lrnnsfonlll' le lltondr qui 
1<·111' :t\'ilÎl t'·ll- I'Ollllllllll. Il s ttl' pnn· 
\':IÎ•'lrl plus SP fp l'O il!IU UUilJlil'l'. 
1 ·,. rut C'llllllll•' si Pli•• l11i n•Htllll:tit 
J,., lttt),•s d'lill'' \'iPiill' , h:tn~on r t 
qu'il 11H ÎJH':tpa.IP d't'Il rt'Ln>ll\·rr 
l'·dr. Jo:llr• Ht:>i• tJIIL'iqn•• rhose l'Il 

lrti C'l lt1i J>">tt-•'tre l'Il l'l i''· CP qui 
1 'Il l' (•f;rit t'lllllllltlll 'rn•lit Jl'r\trP 
:tll•·auti. l 't la pr(•S<!n:c dr• Fa!dt n
Il<' \':IÎ'<ail di<-JHli<IÎit'f', Jl f'll a 1"'11. 
jtl. qrr'o't I'i1nag~' que J :rcqu~s a1nit 
l'<>ll 'l'l \'L'C cl'l'lil'. 

ElCtrait de cr Mes Mirages n. 
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COMPTOIR DES 
C 1 ME T 

Siege Soci~/ au Caire: 
Zt1 AVENUE FOUAD tor. Imm. "LA OENEVOISE'' 

B.P. 844 - Tél. 46025 

~ 0 Cr É T.l1 
:1•:4,; 'l' l•'l'u•:~ :U•: 
JJ •~ t: 1 n ~:: ~ T 
J• o n 'l' 1, A 1\ n 
·•· o t t n " n 
dt SOCJin•:io; 
n J•; c • u •:x·l· 
•· on 'J' 1, " .~ n 
•a: u {.:J.CnJ.t. ~ 

l:Jureaux ll Ale~andr:e: 
10, RUE DE LA POSTE 
B. P. 397- Télé ph. 21579 

CIMENT PORTLAND ARTIFICIEL 
garanti conforme aux "8 R Ill S H S TA H 0 AR 0 
SPECIFICA TIOHS for PORT LA NO CEMEt:IT" ainsi 
qu'aux Spécifications du Gouve• nemeot Egyptien. 

~~&SUPERCRETE" 
ciment à haute résistance et à du rcisseme nt rapide 

USEA WA TER CEMENT" 
Ciment Portland Artrhctel spécl•l.,rnenl fabriqué pour lr~vau~ 
exposés., l'•liaque des eaux d e mer et des eaull sulf~tée1. 

PRODUCTION ANNUELLE · 600.000 tonnes 
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(Nos dernières nouVelles del,étranger] 
LA CRISE BALKANIQUE ;~~~:~~~~ LA FERMETE DES ETATS-UNIS 

L'ESSOR 
DE LA 

FRANCE LIBRE 
----------------------------·----------------------------- CORSAIRE 

ALLEMAND 
( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

La situation 
de la Bulgarie 

lor dres, 11. (S.S. uAI-Misrln) 
L'ppinion qui prévaut est que la 
Eulgarie ne pourra pas résister à 
l'offre de u protection n de l'Alle
magne. Ctlrlaines rumeurs vont 
jt•squ'à dire QU>:l les troupes na· 
zies ont eflectivement pénétré e•1 
Bulgarie. 

Les observateurs declarent que 
l 'occupation Ile la Bulgarie est 
une c11ose de)à reglée et qu'allo 
sc produira dans un proche ave
nir. 

.\ l'lu•tlf'l' nc!urlle. l'nttiturlP rle 
la Turqtri •· l'l'firnt b!'awoup l'at· 
ll'!l(ion. ll:tll~ Il',; JltiliPilX Jondo· 
llil•rr~. rettt• nttitude i!l•pire unP. 
prnfonolr <'nnfiancP. \ cl' !"trjet, le 
ul 'itrJe ~ .. clcrit : Le~ Tnrl'~ ::;ont clé
ddt·" ir dds'ndre IPtP·~ lihrrtr~. lis 
sor•t h•l :ru x Pt h•)tJrtèl~'s .bn1s !enr~ 
rein ti·H·,, u 1 •'<' la (;r~tnde-Breta
r'.rl(', jf•tJr nlli\~e. 

La Turqui!', ajonte 1<> joul'nal, 
P~t le !J<r.,tion .•cptentrionai du 
.\lm l'Il Pl elu Proclre-Orient. Les 
'l't!l·cs st 1 eut que clat!" lee: pa.1 ti 

::-ilucs i:.1ll ~'Jtl se trOII\'''ttt dr ... lor\, 
~ t·~· tri a'tllli.llJt•:-- l'lltr .. rdCr;•Lir:"' 
q11i ~~~111 rTnf•1r-ct•e:s d:-! .h)llr ea 
j11ur ett E!!.' pte et \!n P tlestit.e. 

) l IUll'L'SfHIIIIÎ<IIIt lfe g'UCr•·•• d\1 
•d'illJv~ .. dit qne Haïfa _ mèrne s1 
• .\1!1•1Jtu~.pH.' o('c'lll'e la bulgar.ie -
S<" a l'urs cio• pnr!t'r cll's coups de 
1 :t\ iatinll nrilttair•• ·tlktllnnde. ll 
• tu•l11· •·n~IIJÜ· lt•s 111<11 eus na tu· 
rei~ de dcle11se d le~ dtffi•·ulté 
;.(!'.<1udl•·,; "~' hrullellt l•·s com
J,.,,,.. "''l' '" [rO!lt nriental. Il a· 
jflljte .: l ttc agre .... siou di• ig(•c l~on
; ··e h: 'J llt'ljllil' da"" le 'mt de e 
Ira •·r 1111 l'itt'IJtit• \Pl'~ la S1rie 
•·~ la I':J!t ·~IIIH' 11·1·~l 1ms IIIIC Pll· 

trepitst· f:l!'lietlll'lll ;calis:lhle ur
t .. ut dn Jl"llll de lïte prutique au 
, .•.• 1r: d,, IÏJI\Pr prncha111. 

Le correspondant Ju «News 
ChronicleJJ à Istanbul croit qu'un 
pacte otfenl1if et dèfensit entre la 
Russie et la Turquie sera conclu 
prochainement. 

La Grèce 
J.orrdrcs, J 1. - (S.S . . \1 .\ln·am). 
Un appr<'lld de Hntlaprst 4ue 

da 11s ,·erLJi r1s 111 .. i eux hougrui._, on 
<altr·ntl " une dPlnarcllt' diploma
t '}Il(• itali 'llllt' l'i>-;H·i~ de la !irè
,., •. Un Ollllllllrt' atrS>'i tptr- la 1-lulga
ri•· "'' joiJ!dra pruchaill<'lllf'n! à 
l'axe. On SUJIJIOse que la Yougo
~~~~' Ït' ~PrO t·pargnP.e }JOUI' le tli0-

'"''111, l'a:-.r ne ·e propo ·:urt pas 
d r·.\<J' jll;r,•r ll's So\'icts dont les in
trrèt,., lralkanicpte · .~unffriraieut 
grandclllent d'ur1e oct:upaliou mi
litaire ullcwande lie la Yougusla-
\ IC 

Plus de pétrole 
Bucare. t, Il (Heutrrl. - En ce 

qui l'llllCPrlle l'i11terdiction signa
,,.,, ;,;ur IP: expOI'tations des pro
duits d•'•ri1·r•s d11 p&trule à drsti
ltnt on rie J;r c;rèce et de la Tur
qnie ,on déclare (jllf' la Houm;111ie 
'1 t'n11senli it ~atisfaire les lH•soins 
nornHHL\ de la (;rècr, potll'\'11 
qn'nn <'Ontrl'lle . nftïl:'nnt soit in -
litué en (,rèce pour empècher la 
rr·P.\portaliotl cte ct•s produits, 
alors que les E'XpOrtlltions à desti
nation rie la Turquie denont né
ce,·sairerllr-nt colltinuer en échan
ge de colon l>rut, aux tPrmes du 
récent acconl l'nf r" lt>~ dPux pays· 

f 

LES RELATIONS 
anglo - roumaines 

1 -SUITE DE LA PAGE 1 ) 

Ali débnt de septembre. nn nom
bre con~irlPrabJe de SS. aiiPmands 
en unifnrme était>nt arrivPs en 
Roumanie. D'après le gounrne
nH'rtt de Bucare. t, crs hommt>s a
\!lirnt été admi. ponr diriger l'é
Yacuation rle la colonie allPman
dp rle Br. ~arabie. Il r-st clair Cf'· 
pendant. vu !rue rlel'lirratioll, et le 
fait fJII'ils avaiPnt filee r·nx d11 
rnatf'rit'l, cpt'ils rtllaiPllt pr<H'é!IPr à 
l'ocntpation de cPrtains points 
si ralt;f{ii(IIP3, 

On n des rail'oon. rlp cr·oirr ryn'nn 
areord aYait étr• rnnclu avec le 
gounrnvniPnt !lllrrunncl, a1·nnt 
ntPrne Ja \Pnne au pon1·oir elu gé
nPral Antonescu, pour I'en1·oi en 
noumauiP de divisions blindées 
allrmandes. 

Le 8 octobre, on apprennit. à 
LMirlres ryne rle nouYelles troupes 
allemanrlJ>s P!RiPnl arrin>es rn 
Rouma11ie. En rE'pon. e à une de
manrle d'infol'rlration du rnini :-trr 
britannique ù J1rH·nrrsl. Ir gou\·pr-
11Ptllf'llt !'0111113În dit fllli' l:t nou 
lllfliiÎ(' ne serait pnl'\ occupée par 
des tr·oupes allemurtdcs et qu'au
cune «UIIité, allPmatllle n'était en
trée en Roumanie. 

'\ '\. '\1\1\.'\1\.i\. '\1\1\.1\.1\.1\ '\1\1\l\l'\l \1\1\IV\I\1\N\1\. '\1\1\1\.1\1\1\'\. ", 

Vente aux enchères 

les 18, 1!1 et :!0 OC:TOBRE 
de la Lilwairie AllemAnde 

(Hon. t'Ir. F. OYE'rhamrn & Co.) 
9, Rue .\dh Pocha ,Ex- \Jnghrnbj) 

Par Ol'clrP cl 11 Liqnith leur 
. E. 1\tndkour Pn.rJ1a 

Livri'R : Anglais. Franc::ril'l, Arnbe, 
Allemand, Italien, etr ... 

JT1c.tmre - \'o ages - MlidPrlne 
- Littératnte - Cls-~ique 

('art~>s Gaographiqnt:>!:', 
m!lpPPntMldP~, Pli'. 

r.ollP~tiorl c!P r:rtni·1gnl';; 
d n~ 1 i n·•'~ 

.. \g{'ltH'fllll'lll d11 rnn._:atO:.in 
Yi l• 1 · or· , 1- lll'lo>lorc> 

JI 'Ill 11 !, 1 1 1 J, >"Ill' iJ Jo' 
,\t•·a·l"·· l·>p••t, :1, ~oli'uan Pa· 
, ha, Tel.: *-!:! '\J, 

La 1·éponse du gouvl!rnement 
I'Oumain ajoutait que la Roumanie 
aYait Je droit ude se procurer où 
r le peut Je matériel néce saire à 
r;on armement et les techniciens 
re<1uis pour l'instruction de ,es 
unités., En fait, il semble que le 
matériel de deux divisions moto
risées et une dil·ision blindée e
ra bientôt importé. 

.\ la suite cte requêtes persis
tanl('5. Sir Heginalrl lloare réussit, 
le !J octobre. à YOil' le ministre 
roumain des Aff ai res él rangères 
de qui il appt·H qu'un très grand 
nombre d'uinstructeursn allemands 
étaient attendus. 

Sir Reginaid Hoare Yit le Pré
sidrrrt du CoHseil Je même jour, 
et Je général Antonescu lui don11a 
l'assurance catégoril1ue qu'il n'~' 
a1ait pas de troupeo allemandes 
en Roumanie. Il ajouta pourtant 
que 3.000 Allemands étaient atteJ?· 
dus. Le gf"néral Anton scu rl1t 
qu'il f';·a~i~sait de "~PP ·ialiRtes, 
dïnst rurtru rs ct de techrîrctero.'"· 
Mni. orr a de hounrs rni ons de 
croi;·e 1111e c<'s homm es ont des 
;;olctats el qu'ils al'l'il'eront très 
bientôt en nombre cowidérable. 

L'e timation par Je général An
tolle:-cu du 110111bre d'uinstruc
teursn attendu était fon différen
te de celje faite par le ministre des 
Affaires étra1wères aussi Sir Ile
ginald Ho<Jre fit-il ~a1oir an géné
l'al Anto11e cu que Je::; relatinus en
tre la Grantle-Bretague el la Hou
tu;rnre eH étaient arrivées à un 
point critique. 

Appréhensions 
Dul'aregl, 11. (S S. uAI-:'.Iis.rin). 

·- J.ps merubres ttu rorps d1plo· 
ntatiLJUe éprou1·en1 quelque ~I?
préheusion eu raison de !'aCti.Vl· 
te <.le l'.\ llemagne en Ruuman.le. 
Ces appréhensions sont parta~~~s 
rn ème par les divlomates ov letl
ques. 

On croit savoir que des arme· 
rneuts e~timés à 150 millions de 
lei:; arriveront bientôt en Houma 
nte. Les Sn1·iets pen ·eut que les 
Allcmnudo; ne tran porteront pas 
en Houm~ltt ir tout ce ma té riel de 
bliPrre s'ils n'ont pas une raison 
g1·a\'P. p<mr le faire. 

Les forces soviPliqnes obsenent 
UIIP atlilutir d!'>fensive. Les nou
vellrs rrçurs ,J,, · frontières de !:;~. 
Brssarallie <1 ffirment ryue les trou· 
p • russt>s poursuiYPnl lc•nrs )Jré
jlaratifs de guerre et creusent des 
tranchE-es. Toutefoi , on !le srgna· 
Je pa~ un important mouvenrent 
de troupes soviétitjues \'IJrs l'est. 

Quant oux Allemands, 1ls pré· 
trndPrtt qu'ils tH' dPsirent pas 
trouhl<>r la paix dans Je.; Ball\ans 
r:11· ils c0111 plent sur JPs pays bal
kaniques puur s'apprq\Ïsionner 
au cour. de l'hi\ et·. lis 11e font, 
elisent-ils, que fH'Pndre dP.s mesu-
res cie précautions. . 

l\fa lg1·é ces assertions, la le~a
tiort de c;rat~rle·Bretagne à Buca.· 
rt>st s'appr(•te au dérMrt. 

Un article du « Times » 
LnrHlrr~. 11. (S.S. "AI·Ahrarnn). 

- Le <(rimes .. ecrit que la politi
que allemande d11ns Je ,:ud-est de 
l'Europe de1 ient plus claire. 

Depart des 
britanniques de 

Roumanie 
Lonrln>s, 11 (Heu ten. Le 

GouYernement britannique a. 
transmis des instructions à la. 
légation à Bucarest afin qu'elle 
recommande a tous les ressortis
sants untanniques, qui le désirent, 
de quitter il11111éd1atemeut la Rou
lllallie. 

Les intérêts allemands 
en Roumanie 

Londres 11. (N.E.B. ). - Ecri
vant au ~ujel des mtérêts alle· 
mands en ,Roumanie, ua écono
nlist!' notoire dit dans un article: 

" Gn des facteurs pr·incipaux 
qui out poussé l'Allema•~ne tian 

a dernière action en Houmante 
fut la préoccupation de.;; puissan· 
ces de J'Axs an sujet de leurs be
soins en pétrole, la R.A.F. ayant 
endomma"é les tJ-ines de pétrole, 
les réser;oi rs et les raffineties 
dans Je R ich. 

" {Tne information pan·enue de 
Rome "• ctit·il, " déclare que le 
prohli•mP dP l'obtention de CPrtai-
nes qualitPs de pPlrolc devirnt 
une difficulte de plu en pin~ 
grande t>11 Italie, par •mite de l'é· 
puisement flps qnanlitps de ce~ 
pét1·oles emmagasinées dam• le 
ra.q;, L'antf'lll' de l'article a jontP. 
que ce prohli·mP fnt ;~n nombr'P. 
rie ceux qni furent discutés lor!! 
de l'entreYur dp BrennPJ'. Il dit en 
onlre qtrl', gelon ~es P'ltimatinns, 
tous lrs stocks <IP prt mie roumain 
nP snffir!lierrt pas !ltt'T hPsoins l'le 

· l'Allernngne l't dP l'ltaliP. 
" An .nrplns, dit-il. crs dPux 

paYR se to·on1·ent dam; l'impossi· 
hilité d'obtenir de la Russie les 
quantMs d'huile lubrifiante qui 
leur ont nécessaires "· 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

Notre santé souffrait de la. mau
vaise nourriture qui ne se compo
sait que de pain noir, de pommes 
de terre et de rafé avec un peu de 
beurre. ~oue étions prêts à perdr·e 
toul espoir quand, près de nous, 
un sous-matin· anglais apparut,, 

Un autre rescapé déclara que. les 
matelots allemands se moquaient 
de leurs prisonniers et leur décla
raient être de si hans tireurs qu'ils 
ne craignaient. personne_ Un autr·e 
matelot écossais du " Haxbv , ra
conta que pendant trois seri1aines, 
il Avait à peinP mangé 1me bouchée 
de~ vivrPs qu'on lui offrait et qui 
n'étaient q11e du porc cru et du 
hareng salé. 

D'autre part, les marins alle
mand> ne prirent pas la peine 
d'extraire de la jambe d'un prison
nier les éclats d'obus qui y avaient 
pénétré. 

La première fois que les Alle
mands, devenns prisonniers à leur 
tour·, furPnt examiné'! par un mé
decin anglais, l'un !l'eux lui de
mandait en riant : " Eh bien, otl en 
est votre Churchill maintenant. " 

L'Ang'ais lui exprima son admi
ration pour Ir Premier minislre 
britannique, Pt lui assura que l'An
gleterre résistait. rt·une façon t1·ès 
efficacf' aux attaqne allemandes. 

L'Allemand par·ut stupéfait et se 
refusa alisolument à croire que 
l'Angleterre n'était pas em·ahie et 
Lo11dres à la veille de la capitu
lation. 

TOBROUK ET BENGHAZI , 

ONT ETE DE NOUVEAU 
• 

BOMBARDÉS PAR.LA R.A.F. 
( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

<IJ'es vols de reconnaissance nor
maux furent exécutés hier PlU' des 
appareils de l'a via.tion sud-africaine. 

cAprè.• toutes ces opérations, nos 
aviona sont rentrés sans avoir subi 
de pertes.» 

Bataille au Kenya 
.:\ait·ohi, 11 (Heuter). - Un vif 

l'ngagement, mardi, enlre ''ne 
forte pat rou ille britannique et des 
italiens, juste au sud de Buma, est 
signalé dans un communiqué qui 
annonce que des pertes élevées 
ont été infligées à l'ennemi. Lrs 
peo-tf's anglaises ont été JJigères. 
Apr·ès l'action, la patrouille s'est 
retirée sans accroc. 

Un pays sans intérêt 
Londres, le 11. - (S.S. cAl Ahram~ ). 

- Le cDally Telegraph• publie de son 

sorrespondant au Caire un article dé
crivant la. situation de l'Afrique Or<en
tale italienne. 

Des Informations dignes de fol, dé
clare le correspondant, m<>ntrent que 
les of!iclers Italiens en Somalie brt
tannique disent ouvertement que ce 
paya est sans intérêt et ne valait pas 
qu'on se batUt pour lui. 
' L'ex-consul d'Egypte en Abyssinie 
déclare que pratiquement, tout le 
nord-oue11t de J'Abyssinie est ~ous le 
contrOle des Ras abyssins. 

Londres, 11. - (S.S cAl Ahram»). 
- Le correspondant spéclal du cDaily 
Express~ dans le Moyen-Orient écrit 
qu'à l'e.,t, la tension a augmenté par
tout depuis !•entrevue du Brenner. En 
ce qui concerne l'Irak, Il déclare qu.e 
ce pays est Cidéle à son accord mili
taire avec la Grande-Bretagne et sur
v~llte ses champs de pétrole. Ii ajoute 
que ni l'Irak, ni l'Iran, ne courent 
aucun .danger Immédiat d'infiltration 
germano-italienne. 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

Le journal cFrance,• organe des Fran
çais Libres de Grande-Bretagne, se de
mande lul aussi si le Japon finira peut
être par comprendre que les Etats-Unis 
et l'Europe sont décidés à ne pas se 
la isser Intimider cil est difficile•, é
crit ce jou.rnal dans son éditorial, <de 
prévoir ce que tera le Japon. Pendant 
six ans, les extrémistes japonais vi
rent l'Europe et les Etats-Unis recu
ler sans cesse devant leurs menaces 
et tolérer leurs coups de !oree. Peu
vent-ils comprendre que ces temps sont 
révolus? Et s'ils le comprennent, peu
vent-ils encore !reiner leur appétit de 
domination ?• 

Dans la presse américaine 

New-York, 11. - (Reuter). -Un 
fait énorme se trouve réYéié par 
!adhésion du .lapon à l'axe, écrit 
le " Christian • ciencP Monitor "• 
et uc'est qn~ Ilillrr a fnit son pre
mier· grstr important et mrlrr!e
ment si rat~giqrrr con! re lPs Etnts
\ IJiis. L'isolnfionnisn1C élnit per
. uasif parce qu'il était bas~ snr la 
~uppo::;ition qn'nnrnne Pnissnnre 
ext~rienre OP pourrait b011lever~Pr 
ou honlrvrrsPrait la sérnrilé améri
caine. T.'hitl {>rismr n'rst pns en sé
curité t<llll qn'rxistf'ront dr<; Etats
l'nis démocratiqnrs. Brrlin adrnel 
mai ntcna11t ce fait onvPrtement. 
L'i.olationnisme on1éricain de
vicut, par conséqurnt, intenable. 
La décision rle la nat ion pour les 
mois qui 1·ir nnent ne doit pas êll'e 
.. si "• mai quaT)d, comment et 
clan::; auPIIes conditions l'Amél'ique 
a umera se rpsponsabilités, si 
longtemps évitées, de Puissance 
rnond iale.n 

Le .. Young town Dai! y \ indica
tor n dt : 

<La déclaration disa nt que < si un 
combat nous est imposé, nous serons 
prêts», n'est que la dernière d'une sé
rie d'actions destinées à montrer à 
l'entente Berlin-Rome-'l'okio que ses 
menaces n'ont pas effrayé les Etals
Unis. Ces actions comprennent l'em
bargo sur la ferra'lle pour le Jn.pon, 
la rouverture par la Grande-Bretagne 
de la route de Birmanie, l'organisation 
d'une nouvelle flotte américaine de 
l'Atlantique et la standardisation des 
avions de oombat britanniques et amé-
1 icains pour faciliter la production en 
masse P1·ises avec la mobilisation des 
réservistes de la. marine, ces mesures 
montrent clairement aux dictateurs 
que l'Amérique continuera à aider la 
Gl\'l.nde-Bretagne malgré la menace 
japonaise de nous !aire la guerre dans 
ce ca•, el que si le Japon met ses me
naces à exécution, l'Amérique sera prê
te à !aire !ace à la situation.• 

Dans la presse anglaise 
Londres, li (B.O.P.). - La réact\Qn 

de l'opinion publique américaine après 
la tentative d'intimidation à peine dé
gujsée des Puissances de l'axe en col
laboration vers le Japon est suivie ici 
avec autant de compréhension que d'in-
térêt. ' 

On n'a jamais doflté à Londres, que 
les inventeurs de ce chantage plutOt 
maladroit n'auraient pas à attendre 
longtemps pour constater l'erreur de 
leur tactique. 

Dans son édltorlal d'aujourd'hui, le 
c'rjmes• passe en revue les récents 
mouvements de l'opinion américaine au 
sujet de la menace totalitaire contre 
le mode de vie des Américains et des 
Britanniques et en faveur d'un accrois
sement de l'alde à la Grande-Bretagne 
dans sa lutte pour la liberté. 

Le ,Times~ écrit : cLoin d'être ar
rêtés, r,ar la menace presque ouverte 

du nouveau pacte, qui est en fait une 
alliance des trois grandes Puissances L'histoire dira lus tard le mérite ill· 
d'agression destinée à empêcher toute . ~ . . 
Intervention gênant leur plan grandie- &Igne de ces rehg1eux, hommes d étu
ae de division du monde, ces mou,•e- de, hommes d'affaires ou simples tra
ment• d'opinions aux Etats-Unis ont 1 vaillours, ralliés au mouvement de 
reçu un très vif élan. Ce n'est pas seu- restauration nalionale du général de 
lem .. .rt une nation fière qui réagit par- Gaulle, qui ont eu foi dans les deati
co qu'on a tenté de lui dicter sa poli- nées de la France, patrie immortelle 
tique du dehors. de lous les hommes libres. N'est-ce 

La collaboration ouverte entre les pas un Genevois. Jean-Jacques Roua
Puissances d'agression d'Europe et la seau qui voyait. dans le génie tour• 
Pulsance d'agression d'Asie orientale, menté de la nation française, le sym· 
ont convaincu même les plus sccp:t- bote même de J'humanité avançant 
ques, que la plus grande partie èu sur la route obscure du progrès? 
monde court le danger de tomber reus , -
la domination de gouvernements qui Que le succès final du général de 
1·e.ettent les Idéaux et les principes qui Gaulle soit désormais assuré. !'inci
~ont la base même de la clvlllsatlt:.n dent sanglant de Dakar l'a démontré, 
occidentale et de la vie amérlcalJe. Eu d'autres circonstances, un tel écheo 

d Ile le~ a auss.l convaincus 1ue ~i 
ce~ Pu.lssances imposent leur volonté 
à l'Europe, à l'Asie et à l'ACrlque, ll 
se"c. presque Impossible aux pays l.rné
ricaln~ de supporter la pres~ion \ la
quelle Ils seront soumis. 

cLe, Amél'icalns se rendent clal-~
rnent compte maintenant du danger ~t 
tl.; sont d'autant moins disposés .l. a
bartlonner, devant leM menaces de ~·--~xe 
et du Japon, les grands intérêts <Ui
ture;g-, politique.::s et commetciaux, r~~J
lisés pa1· eux, pendant plusieurs &.n
née.'l en dehors du continent "-'""-'1· 
cain . 

dl!. Cordell Hull et 1\f. Sumner \Vel
les ont tous deux expliqué qu'aucune 
menace ne saurait !aire varie1· la po
litique des Etats-Unis, politique qui 
consiste toujours à rou.rnir du matériel 
et des armes pour aider les gouverne
ments de Grande-B1·etagne et des Do
minions dans une lutte qui sera., espè
rent-ils. couronnée de succès contre 
l'agression armée.• 

A Tokio 
Londres, 11 :Reule1·). - On croit sa

voir que la décision britannique de rou. 
vrir la route de Bim1anie a été discu
tée à 'l'oklo au cou.rs de l'entretien en
tre Slr Rober·t Craigie, ambassadcu1· 
de Grande-Bretagne, et M. Matsuolm, 
min lstre japorrais de" At ra ires t:tran
gères, apprend dans les milieux auto
risés de Londres le col'l'e,.pondant L i
plomatique de Reuter. 

Toklo. 11 (Reuter). - Dans une dé
claratioq publiée ici aujourd'hui, M. 
Matsuoka, ministre des Affaires étran. 
gères, cherche à éclaircir les questions 
wulevé~s par la rouverture de la 
route de Birmanie et la conclusion du 
nouveau pacte tripartite. 

M. Malsuolta affirme que le pacte 
à trois est un pacte de cpaix~. Il est 
dirigé c:pou.r~ et non ccontre:. les E
tats-Unis. L'Idée que l'Amérique <en 
particulier~ ou tout autre Etat neu
tre soienl entraînés dans la guerre eu
ropéenne ou entrent en conflit avec 
le Japon est <suf!isante pour vous fai
re hausser les épaules>. 

Conversations 
anglo-américaines 

New York, le 11. - (Reuter). - Fat
sant allusion à la conférence qui a 
eu lieu hier entre le Président Roose
velt, M. Cordell Hull et M. Sumner 
Welles, le ,New York Herald Tribune~ 
dit que l'on apprend définitivement à 
Washington que des conversations di
plomatiques sont engagées en ce mo
ment avec le Japon et la Grande-Bre
tagne. 

Evacuation 

Tokio, 11. (Reuter). - Selon un 
mPssagr de l'ngence télP!lraphique 
japomr i~e. pri>s l'le 3.'i0 !emme~ et 
en fant~ 11111éricains sont é1'acués 
de Peiping. 

eut brisé le mouvement. Il n'en eat 
rien. Son chef en sort même grandi. 
Avec son autorité habituelle, M. Wina
ton Churchill a rendu ce public hom
mage aux Communes: • Que le géné· 
• raJ de Gaulle ait eu raison en 
• croyant que la majorité de Dakar 
« était favorable à la France libre, je 
• n'en doute pa•. En lait. je crois que 
• son jugement s'est trouvé extrême-
• ment bien fondé, ET NOTRE OPI· 
, NION SUR LUI A ETE . CONFIRMEE 
• PAR TOUT CE QUE NOUS AVONS 
• VU DE SA CONDUITE DANS DES 
• CIRCONSTANCES SINGULIEREMENT 
" DIFfiCILES ~. 

Les faits t&moignent d'ailleurs et 
avec 1\loquence ou laveur de son ac
tion salvatrice. 

En •.rois mois, de nombreuses co
lonies ont repris la lutte: le Tchad. 
le Cameroun..J'Airique équatoriale. la 
Nouvel!" Calédonie, Tahiti, les Nou
yelles Ho!brides ainsi que les Eta
blissement~:~ de~ Indes. Des comités 
nationaux se .>ont coru~tiluéa dana 40 
pays différent• el d(>al lormationa ar
mées Jrançai:<es combattent en Gran·
de-Brelagne ct en Afrique. En tout, 
12 millions de Françai" et d'indigènes 
obéissent au général de Gaulle. 
c·.,st là. si l'on songe aux moyens de 
pression redoutables dont dispose tou
iours le gouvernement de Vichy 
•tloyal au vainqueur,., un succès ines• 
péré. 

Ce «nouvel empire•, selon l'exprea· 
sion heureuse de M. de Benoist, est 
destiné à grandir. Il se fondra UQ 

jour. a dit M. Churchill, dans la Fran
ce libro et restaurée. Soyons-en sûr&, 

Il redeviendra le grand empire fran. 
çais que nous avons connu grâce aq 
courage. au désintéressement, à ra 
persévérance de patriotes comme M. 
de Benoist et ses collaborateurs, 
grâce aux soldats et officiera qui sUl' 
les champs de bataille poursuivent 
résolument la lutte. 

Ils méritent notre respect et notre 
appui total. 

J.I. . .........................................•• 

CARLTON 
Rue Elfl bey. - Tél. 41800 
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Dans ces derniers jour~, ou a pu 
fl<'tpté•rir la t:('rtilude que l'Alle
magne tentait uue t:uurse, en quel
qur- sortP, Yers les détroits des 
J)anl:rurlles romn1e première J'ta· 
pe de son aYanrP vers le Proche
OriPnt. r·t l'Eg,,·pte, .nais ce qui 
<·tait doutl'trx, c'ftait l•l manière 
dont s'Pff1·cluerait •·Ptte poussee. 

ET L'INDOCHINE FRANÇAISE r~~~~~~~---~.-~~~~~~~~~~~~~ 

LA GUYANE FRANÇAISE i CASINO- CABARET i 
APRES DAKAR 

J.e~ tl·moi~nngp~ ']Ui nous par· 
\'il'llllf'nt roufinnent :uaioteuant 
la lli'Ptnière inrpre~sion qui est 
ou" I'Ailemng11e ira aussi loin 
qu'eill' le pourra ;;ans avoir il. 
.. ombattre en emploYant la mf-1. 
thor!,• rni-diploma'i<JUP, mi-brutale 
lJUÎ lui a réussi en Roumanie. 

en butte aux convoitises i i 
~ ~ 

On <'l'Oit fJIIP les Allemanl'l~ se 
conf~'nlrront pour qnelrp!P temp~. 
pnrlit•trlii•n•nrrnt Pn •·ni~on rlu 
mn li\ :Jis ll'ntps rl'hivr~r. d'explo· 
l'Pl' dp 11011VPIJP« f>OS'\ibilitfls dp 
s'n. "llrf'r dr nnuvPnnx nvnntn«r<; 
pn r· dPs proml's. PS ou flps mc~n
C'P«. T."ll!' pmrhain~> avnnrP nu· 
!'!lit liPII AliX rii'J1f'I1S tJf'S 'l'ltr('S Pt 
lf'S 1'111'f'S SPm!Jirrt( JIÎen rPSOIUS à 
clPfPncJ r·e IP II I' 1 iherfé. 

allemandes ~ ~ 
~ ~ 

le quartier général de la France libre révèle ~ Pont des Altglais - GUIZEH ~ 
de nouvelles manoeuvres de l'Axe 

morceler 1'6mpire français. 
~ ~ 

pour ~ A partir du lundi 14 Octobre ~ 
~ Lss plus grandes personnalités qui dirigent la conduite de la guerre ~ 

LrR pmciHlines sem;Jines rloi-
vrnt. mnntr r· ~i la Russie est tnu
ionrs rl'nvis que sr anriennes in
f!lliP!nrles J10111' la <P.cnrité rlPS 
dPtrnits ont éto> biPn on mnl fon
rlf\n:=;. 11 .emhiP rloutrn\ que les 
\ iiPmAnrl~ nffrPnt 'i \fosrou une 
non\'PliP ~rhèrP rl'iofJnrnce Pn 
rnrl!tii•J'E> rln romprnsatinn, mni~ 
jnsqn';\ mAintPnilnt Stnline ne 
o;pmhlf> pa::; rlispo~t' h gp pronon-
Cl'r. 

LOYAUTE ROUMAINE 

Démission 
d'un diplomate 1 

{ SUITE DE LA PAGE 1 ) 
'L'intervention courag<!\lae d'un con.eiller, aujourd'hui menacé de re

préaallles, semble a\•oir enrayé Je mauvais cou.p, ma:& pour combien de 
lemps? On parle toujours de traduire en con$eil de guerre les partisans 
de la. résistance frança ise en Guyane. et les Allemands oont toujours aux 
pC>rtes de la colonie. Il y a plus encore 

Le poste de Radio- Rome a. dlffu•~ le 9 octobre au aolr, un appel à ta 
r~volte par les armes contre la tyrannie françaioe en Afrique du Nord, 

Nous savons, . certes, que. le monde Islamique accueille avec un mépris 
una,nlme les exc1ta.t1ons vémmeuses de• bou1·reaux d~ ta Libye. Aucun 
n'oublie la besogne d'extermination sauvag~ à laquelle l'Italien s'est ta
chemcnt acharné. Quelques mols sva.nt la guerre, en renouvellant teu1· 
adhésion enthousiaste •1. la France, plusielll'~ grands chefs d Algérie mp
pe.laicnt comment, pour se débJuJ·asse1· de personnalités gênantes, les colo
nisat eurs ltat1e.1s les avalent précipité es du huul d'un avion. 

Rien ne peut apaiser la col~1·e que la perspective dégradante de la 
domination Italienne Inspire au monde arabe 

Il n•en est pas moins démontré que les· puissances de l'Axe prétendent 
démembrer à leur profit, en commençant par l'Afrique du Nord, la totalité 
de cet Empire colonial d'ont, selon Vichy, l'llllégrité devait Ptre garanti 
par les vainqueurs eux-mêmes. 

Comment parer à ce terrible danger, comment conjurer cette menace 
grandissant>e? Demandez-le aux populations enthousiastes, européennes et 
indigènes, de soldals et de colons, de chefs venus au Sénégal. du Dahomey, 
de la COte d'Ivoire, qui accueillaient hier à Douala le général de Gaulle, 
chef de touR lea Français libres•. 

Demandez-le en !ln au.x popula.tlons de t'Afrique EquOLtorlale française 
libre ct du Congo Belge libre, qui, à l'appel de leur. chefs, le général de 
Larminat et le gouverneur général Ryckmans ont prêtt. le ser.nent de per-

~ 
; 

pétuer jusqu'à la victoire l'âme de Foch et d'Albert 1er . 
Londres, 11. (S.~ 11A [. Ainsi, au moment même oil 1<1 Dil<tat alil'mand obligeait le gouver-

~
-l !\1isl'În). - Le COl!St>iller 1111 nement de Vichy à rompr~ tout~A relattons avec 1e gOilVI'rnemPnt de la 

lr:t l~gRtion de Roumani~ à Belgique martF(>, la vnile Belg1que et la vraie France se retrouvaient 
r.ondrP , , I. Dimitri Duma- daos leurs Em~lres. Les drapeau· de la FraRce et de la. .Bell:'lque ~ternelies 
rre~c~ a présenté sa ~~émio;· unissaient leurs pli~~. 

1, <;inn. ·Françal• de l'Empire, !•Allemand a juré votré perte Une seule solution 
'1 Parlant à la orp<;•e, il 8 1 vous e•t off•rte, compat ote avec le det-ofr. et_ l'hnnn•nr _: la rh~i•tance è 

1 l'ennemi, le combat contre l'enn~mt 
Il d?l'lnr·~ []11'il Ill' pom·ait pRo, li ··li• ont toue compr••. lu s;rtciat. d'lndochln• qui, trahis Par Vichy, 
). rrs!PI' il<l <:Pc'\ lrl' d'tilt '?;OlJ· ~~ l sont pass~• ~n territoire chlnt>ls pour venge• leur ch•f, un lieutenant colonel 

1 ~: 1·ornrrnrt1! qni " li l'r·,~ ln '::Il nssassln~ pn•· les Jnponau. Il • ont <'OilljH·I•. •'PR """"" m•ll•nn" ol~ J"""'~"'" 
l~nll}fl:rnir- :·. 1/lll' aJ'flli'C é Ilh!t•!-0 tlt• l'l•!rl1]tll'f' qui ont l'llllk )p drnpPII\1 dp ln FrRnC'P llhre 
tl:lllg-t•l'C. Il~ ont r0n1pr-i~ c..:f's humnW!'\ !,!rn\·('.<; €'t ré~olu!t aux!llH'1~ Je gt;nCtHI cie 

r.n uiiP """ un ~dn de te ne Ira nç•ü"e libre, promettAient !lier de lea ~uer 
:.iii iii:.....iiiiltiiii .;a iiil.Jiiiiiii liiiil ài[ ii iii iii a.u ~acl'!Cice, c'est-à-dire i lA v.icto!re. 

~ M. Churchill- L'Empereur Guillaume- M. Hitler- ~ 
~ M. Mussolini Le Maréchal Goering ~ 
~ ~ 
~ ainsi qne respionne allemande 1\IARTDA ~ 

2 GRA~a;;nt;ns~aVUE : ~ 
~ LONDRE ·BE i ,. ~ 

~le ' 16 Septembre~ 
~ Revue d'actualité sur les événements ~ 
~ de ces derniers 1ours . ~ 
~~~~~~~~~~~~~~~~~~~- ~~ 
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